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La seance est ouverte a 10 h 15. 

Attentat contre le complexe de l’ONU 
a Abuja (Nigeria) 

Le President (parle en anglais ) : Je demande aux 
membres du Conseil de securite d’observer une minute 
de silence suite au tragique attentat commis contre le 
complexe de l’ONU a Abuja (Nigeria). 

Les membres du Conseil de securite observent 
une minute de silence. 

Adoption de l’ordre du jour 

L ’ordre du jour est adopte. 

Les operations de maintien de la paix 
des Nations Unies 

Maintien de la paix : dresser le bilan 
et preparer l’avenir 

Lettre datee du 5 aout 2011, 
adressee au Secretaire general 
par le Representant permanent 
de l’Inde aupres de l’Organisation 
des Nations Unies (S/2011/496) 

Le President {parle en anglais ) : En vertu de 
l’article 37 du Reglement interieur provisoire du 
Conseil, j’invite les representants de l’Argentine, de 
l’Australie, du Bangladesh, du Canada, de la Croatie, 
de l’Ethiopie, des Fidji, du Guatemala, de la Hongrie, 
de l’lndonesie, du Japon, du Kirghizistan, de la 
Malaisie, du Maroc, du Nepal, de la Norvege, de 
l’Ouganda, du Pakistan, du Perou, des Philippines, de 
la Republique bolivarienne du Venezuela, de la 
Republique de Coree, du Senegal, de la Serbie, de la 
Slovenie, de Sri Lanka, de la Tunisie, de l’Ukraine et 
de l’Uruguay participer a la presente seance. 

En vertu de l’article 39 du Reglement interieur 
provisoire du Conseil, j’invite M. Ioannis Vrailas, Chef 
adjoint de delegation et Charge d’affaires par interim 
de la Delegation de l’Union europeenne aupres de 
l’Organisation des Nations Unies, a participer a la 
presente seance. 

En vertu de l’article 39 du Reglement interieur 
provisoire du Conseil, j’invite S. E. M. Tete Antonio, 
Observateur permanent de l’Union africaine aupres de 
l’Organisation des Nations Unies, a participer a la 
presente seance. 


Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

J’appelle 1’attention des membres du Conseil sur 
le document S/2011/496, qui contient une lettre datee 
du 5 aout 2011 adressee au Secretaire general par le 
Representant permanent de l’lnde, transmettant un 
document de reflexion sur la question a l’examen. 

Je salue la presence du Secretaire general, 
S. E. M. Ban Ki-moon, et je l’invite a prendre la parole. 

Le Secretaire general (parle en anglais) : Je 
remercie le Gouvemement indien et l’Ambassadeur 
Puri de leur leadership et d’avoir pris initiative 
d’organiser le present debat sur le maintien de la paix. 

Je voudrais toutefois commencer en revenant sur 
les faits tout recents survenus ce matin. Comme les 
membres du Conseil le savent, la Maison des Nations 
Unies qui se trouve dans la capitale nigeriane, Abuja, a 
ete frappee par un attentat a la voiture piegee aux 
environs de 11 heures, heure locale, ce matin. Ces 
locaux abritent 26 organismes humanitaires et de 
developpement du systeme des Nations Unies. J’ai 
rencontre notre personnel a Abuja lors d’une visite que 
j’ai effectuee la-bas, il y a tout juste deux mois. 

Dans une declaration a la presse, j’ai qualifie cet 
acte odieux d’attaque contre ceux qui consacrent leur 
vie a aider les autres. Nous condamnons avec la plus 
grande fermete cet attentat. Nous ne connaissons pas 
encore le nombre exact de victimes, mais il se pourrait 
qu’il soit considerable. Beaucoup de personnes sont 
mortes, et les blesses sont plus nombreux encore. Des 
equipes de recherche et de sauvetage nigerianes et 
intemationales sont mobilisees pour evacuer les blesses 
vers les hopitaux et foumir des soins d’urgence. 

J’ai demande a la Vice-Secretaire generale, 
M me Asha-Rose Migiro, de se rendre immediatement au 
Nigeria, et je suis en train de mobiliser le systeme des 
Nations Unies pour repondre a l’urgence. La Vice- 
Secretaire generale sera accompagnee du Chef de la 
securite des Nations Unies, le Secretaire general 
adjoint Gregory Starr, et elle s’entretiendra avec les 
autorites nigerianes des son arrivee a Abuja. 

En cette bien triste occasion, mes pensees les plus 
sinceres vont aux victimes et a leurs families. L’ONU 
deploiera tous les efforts possibles pour les aider 
pendant cette periode difficile. Je voudrais que les 
choses soient claires : ces actes de terrorisme sont 
inacceptables. Ils ne nous empecheront toutefois pas 
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d’accomplir notre travail indispensable aupres du 
peuple nigerian et a travers le monde. Cette attaque 
scandaleuse et choquante est la preuve que les locaux 
des Nations Unies sont de plus en plus consideres 
comme des cibles faciles par des elements extremistes 
aux quatre coins du monde. 

Le maintien de la paix est l’un des roles les plus 
visibles, les plus difficiles et les plus importants que 
joue l’Organisation des Nations Unies. C’est aussi un 
role que seule l’ONU peut jouer a un niveau 
veritablement international. Le maintien de la paix est 
un outil essentiel pour contrer les menaces a la paix et 
a la securite intemationales et apporter un appui 
pendant les periodes complexes marquant le passage 
du conflit a la stability. II requiert une variete 
d’approches pour repondre aux divers besoins locaux 
et au large eventail des realites politiques. Pour etre 
couronnees de succes, les operations de maintien de la 
paix doivent avoir un mandat clair et realisable, 
beneficier de l’appui politique de tous les membres du 
Conseil de securite et de ressources humaines, 
materielles et financieres suffisantes et previsibles. 
Lorsque cela a ete le cas, d’excellents resultats ont ete 
obtenus, notamment au Liberia et au Timor-Leste, ou 
pour le referendum au Soudan. La ou nous avons ete 
aux prises avec des difficultes, nous en avons 
egalement tire des enseignements. 

Depuis 2001, le nombre d’agents en uniforme a 
double, atteignant le chiffre record de plus de 101 000 
au debut de l’annee demiere. Bien que le taux de 
croissance ait ralenti depuis 2010, ces operations 
restent tres complexes et necessitent un personnel 
militaire et civil encore plus souple et a meme de 
s’adapter. En effet, nous entrons peut-etre dans une 
nouvelle phase, avec des situations differentes et aux 
multiples aspects dans lesquelles le maintien de la paix 
peut avoir un role a jouer. Le maintien de la paix doit 
evoluer pour repondre a des demandes specifiques dans 
differents environnements et rassembler, avec 
souplesse et rapidite, les multiples capacites de fa<;on 
coherente et efficace. 

Independamment de la responsabilite qui 
incombe aux gouvemements hotes, les soldats du 
maintien de la paix sont de plus en plus souvent 
charges d’assurer la protection des civils - par 
consequent, les attentes liees a leur travail sont plus 
grandes, le travail qu’ils accomplissent fait l’objet 
d’une plus grande attention, et il devient de plus en 
plus necessaire de consacrer des ressources suffisantes 
pour executer correctement de tels mandats. Tenant 


compte de ces changements, l’initiative Horizons 
nouveaux de 2009 a etabli un programme d’action pour 
renforcer le maintien de la paix. Cela a permis de 
definir une vision commune et de mettre en place un 
partenariat plus solide en associant les ressources du 
Secretariat, du Conseil de securite, des pays 
foumisseurs de contingents et d’effectifs de police et 
l’ensemble des Etats Membres de notre Organisation. 
Malheureusement, certains aspects de ce partenariat 
subissent des pressions accrues. Le contexte financier 
actuel, les divergences de vues sur des taches qui ont 
ete confiees et, parfois, le retrait du consentement du 
Gouvemement hote sont autant de facteurs qui ont cree 
des tensions dans nos relations. 

II est egalement difficile de mener une action 
collective lorsque des parties prenantes clefs 
- notamment celles qui definissent le mandat des 
missions, les foumisseurs de contingents et les 
principaux contributeurs financiers - ferment des 
groupes separes. Si ces groupes continuent de rester a 
l’ecart l’un de l’autre alors meme que les mandats sont 
de plus en plus exigeants, les tensions et les divisions 
sont alors inevitables et risquent d’avoir des effets 
negatifs sur nos operations. Nous devons continuer 
d’ameliorer le partenariat dans le domaine du maintien 
de la paix. Nous avons la responsabilite commune de 
nous assurer que nos soldats de la paix sont a meme 
d’executer leurs taches, et done de faire en sorte de 
leur foumir l’appui et le materiel necessaires. 

L’une des voies a suivre est presentee dans le 
projet de declaration presidentielle qui sera adopte 
aujourd’hui. Le Conseil y demande au Secretariat de 
s’assurer que les pays foumisseurs de contingents et 
d’effectifs de police sont contactes rapidement, en leur 
foumissant les informations adequates, pour permettre 
au Conseil et au Secretariat de mener des consultations 
efficaces. J’approuve cette approche et je compte 
travailler avec le Conseil pour l’appliquer. 

Nous sommes egalement conscients du contexte 
contraignant dans lequel nous operons, notamment a 
cause de la situation financiere et economique 
mondiale. Nous comprenons qu’il a un impact sur les 
Etats Membres. Le Secretariat continuera de rechercher 
des moyens de gagner en efficacite. La strategic 
globale d’appui aux missions est un element central de 
ce tableau. Cette strategic vise a gerer au mieux les 
ressources que les Etats Membres ont confiees a 
l’ONU dans le cadre d’une approche globale. II s’agit 
d’une reponse generale aux principaux problemes 
logistiques et administratifs et cela doit permettre un 
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demarrage et un retrait des missions en temps utile, la 
foumiture d’un meilleur appui, enfin une transparence 
et une responsabilite accrues en ce qui conceme les 
ressources. 

Le role considerable joue par les agents civils du 
maintien de la paix est egalement decisif. Pres de 
20 000 civils affectes aux operations de maintien de la 
paix menent actuellement des activites a 1’appui de 
processus de paix, dans des domaines tels que la 
reforme du secteur de la securite, l’etat de droit et le 
developpement de la gouvemance locale, la 
surveillance des droits de l’homme, le desarmement, 
les operations de deminage et la foumiture d’un appui 
complexe aux missions. La mise en oeuvre des resultats 
de la recente evaluation des capacites civiles renforcera 
nos capacites dans ce domaine et nous comptons sur le 
soutien du Conseil pour y parvenir. Les premieres 
activites de consolidation de la paix font egalement 
maintenant partie integrante d’un grand nombre 
d’operations de maintien de la paix et doivent etre 
menees selon une approche integree. 

Le partenariat est la pierre angulaire du maintien 
de la paix. Nous devons faire fond sur les relations qui 
existent aujourd’hui et surmonter d’eventuelles 
frictions qui pourraient entraver l’avancement de nos 
travaux. Par un plus grand engagement, un large 
dialogue et une comprehension commune de nos 
objectifs communs, nous pouvons respecter les buts 
inscrits dans la Charte et repondre aux attentes des 
populations qui comptent sur nous au moment ou elles 
sont demunies de tout. 

Pour terminer, je salue le sacrifice de milliers de 
nos collegues et amis qui ont perdu la vie en 
accomplissant leur devoir et je rends hommage a tous 
ceux qui travaillent aujourd’hui au maintien de la paix 
pour leur attachement a cette noble cause. 

Le President (parle en anglais) : Je remercie le 
Secretaire general de sa declaration. 

Je donne maintenant la parole aux membres du 
Conseil. 

M. Onowu (Nigeria) {parle en anglais) : Je vous 
remercie, Monsieur le President, d’avoir pris 
l’initiative de convoquer le present debat public et 
elabore cet excellent document de reflexion 
(S/2011/496, annexe) qui jette les bases de notre debat 
d’aujourd’hui. Je remercie egalement le Secretaire 
general pour son expose detaille. 
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Les operations de maintien de la paix, concept 
assez recent dont il n’est pas fait mention dans la 
Charte, sont devenues l’activite phare de l’ONU. En 
tant que pays situe sur le continent qui compte le plus 
grand nombre d’operations de maintien de la paix des 
Nations Unies menees actuellement, le Nigeria accorde 
une importance particuliere a cette question. 
S’inspirant de nos experiences nationales, ma 
contribution ce matin sera axee sur la preparation de 
l’avenir des operations de maintien de la paix des 
Nations Unies sous trois angles differents. 

Le premier probleme conceme le desequilibre 
entre les ressources et les mandats. Pour repondre aux 
besoins des operations modemes de maintien de la paix, 
l’ONU a mobilise toutes ses ressources jusqu’a 
l’extreme limite et cela pese sur l’efficacite du 
maintien de la paix. Dans ce contexte, il n’est pas 
surprenant que plusieurs operations de maintien de la 
paix ne soient pas en mesure d’obtenir les resultats que 
l’on attend d’elles. Il faut etablir un equilibre entre les 
attentes du Conseil et les ressources mises a 
disposition pour permettre aux operations de maintien 
de la paix d’executer leurs mandats. Nos mandats 
doivent etre non seulement clairs, mais egalement 
assortis de ressources suffisantes, qu’il s’agisse de 
ressources humaines ou de fmancement international. 
C’est pourquoi il faut evaluer correctement les besoms 
des missions et utiliser au mieux les ressources 
disponibles dans nos missions. Les Etats Membres 
doivent en outre s’engager fermement en faveur des 
activites de maintien de la paix des Nations Unies. 

Le deuxieme probleme a trait aux partenariats et 
au renforcement des capacites. Le caractere 
pluridimensionnel des nouvelles operations de 
maintien de la paix appelle une plus grande 
cooperation et coordination entre les acteurs du 
maintien de la paix, y compris les organisations 
regionales. Il est absolument essentiel de mieux faire 
correspondre les objectifs et criteres de performance 
des differentes missions de maintien de la paix. Suivant 
la lettre et l’esprit de la resolution 1353 (2001), le 
partenariat suppose egalement que l’on s’informe du 
point de vue des pays foumisseurs de contingents et 
d’effectifs de police et mettre a profit leur experience 
dans les deliberations relatives aux operations de 
maintien de la paix et a la definition de leurs mandats. 
A cet egard, je tiens a rappeler le role strategique joue 
par le Groupe de travail sur les operations de maintien 
de la paix. Nous sommes fermement convaincus que le 
cadre d’echanges qu’offre le Groupe de travail peut 
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etre mieux utilise pour synchroniser les efforts des 
pays foumisseurs de contingents et du Conseil de 
securite. 

S’agissant du renforcement des capacites, nous 
constatons que des progres considerables ont ete 
accomplis par plusieurs missions - notamment la 
Mission des Nations Unies au Liberia et la Mission 
integree des Nations Unies au Timor-Leste, entre 
autres - en vue de renforcer les capacites des pays 
hotes dans differents domaines, y compris les capacites 
de la police et des systemes judiciaire et penitentiaire. 
Toutefois, le veritable moyen de s’assurer que ces 
differentes operations apportent un appui aux pays 
hotes est d’evaluer dans quelle mesure les autorites du 
pays hote sont capables de maintenir les efforts 
deployes au debut par les operations de maintien de la 
paix, apres le depart de ces missions. 

A la suite de l’independance du Soudan du Sud le 
9juillet, la MINUS s’est terminee avec succes, et le 
Conseil a mis en place deux nouvelles missions de 
maintien de la paix. Sur la base des enseignements tires 
de missions comme la MONUSCO qui ont du faire 
face a des conflits nationaux aux dimensions sous- 
regionales, nous croyons que les autorites des 
nouvelles missions, la MINUSS et la Force interimaire 
de securite des Nations Unies pour Abyei, devraient 
cooperer plus etroitement avec les pays hotes pour 
prevenir et eliminer les menaces posees par les groupes 
armes et concentrer leurs efforts sur le desarmement, la 
demobilisation, le rapatriement, la reinstallation et la 
reinsertion. Une telle collaboration apporterait une 
contribution non negligeable a 1’amelioration de la vie 
quotidienne des habitants de l’Abyei et du Soudan du 
Sud. 

Troisiemement, je voudrais saisir la presente 
occasion pour rappeler que le maintien de la paix est 
devenu un instrument tres precieux pour la 
preservation de la paix et la securite intemationales. 
Comme il en va de tous les instruments dont nous 
disposons, l’integrite des operations de maintien de la 
paix doit etre protegee et maintenue. 

Nous devons veiller a ce que les principes relatifs 
a l’emploi de la force ne compromettent pas les 
objectifs de la mission. En effet, lorsque des forces 
sont deployees, le mandat operationnel devrait 
s’adapter au contexte local et aux besoins sur le terrain. 
II est tout aussi important d’insister sur le respect du 
principe de souverainete nationale. II ne faudrait 
envisager le deployment d’une operation de maintien 


de la paix que si les parties precedemment en guerre 
ont accepte de deposer les armes et de faire appel a 
l’ONU pour faire appliquer un accord de paix. L’ONU 
doit maintenir une neutralite absolue dans les conflits. 

Guide par ces principes et pratiques, le Nigeria 
reste pleinement attache au principe de la securite 
collective, tel que consacre par la Charte. II continuera 
fidelement a foumir des contingents aux operations de 
maintien de la paix des Nations Unies. 

En conclusion, nous souhaitons remercier les 
membres du Conseil, le Secretaire general et la 
communaute intemationale pour l’appui qu’ils nous ont 
exprime a la suite de l’attentat a la bombe survenu 
aujourd’hui a Abuja. 

M. Li Baodong Chine) (parle en chinois ) : Le 
26 aout, le batiment de l’ONU a Abuja a ete la cible 
d’une attaque tres grave qui a fait de tres nombreuses 
victimes. La Chine condamne energiquement cet acte 
de terreur et exprime ses condoleances et sa sympathie 
aux families des morts et des blesses, ainsi qu’au 
Gouvemement nigerian. La Chine continuera de lutter 
aux cotes de la communaute intemationale contre 
toutes les formes de terrorisme. 

Je suis tres reconnaissant a l’lnde d’avoir pris 
l’initiative de tenir ce debat public aujourd’hui. Je 
salue egalement la declaration du Secretaire general, 
M. Ban Ki-moon. 

Depuis leur lancement il y a plus de 60 ans, les 
operations de maintien de la paix des Nations Unies 
sont devenues l’un des principaux instruments de 
l’ONU pour maintenir la paix et la securite 
intemationales. Aujourd’hui, les operations de 
maintien de la paix des Nations Unies prennent de plus 
en plus d’ampleur, leurs mandats sont de plus en plus 
vastes et les defis auxquels elles sont confrontees de 
plus en plus grands. Je voudrais porter mon attention 
sur les points suivants. 

Premierement, il est imperatif de continuer a 
adherer aux trois principes de Dag Hammarskjold 
relatifs au maintien de la paix. Ils forment le postulat et 
le fondement du bon deroulement des operations de 
maintien de la paix des Nations Unies. Il faut done les 
respecter. C’est sur cette base que la Chine approuve et 
appuie l’adoption d’une attitude prudente et 
responsable qui tienne compte des situations et de 
1’evolution et de 1’amelioration necessaires des 
pratiques et theories relatives au maintien de la paix. 
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Deuxiemement, il faut accorder une plus grande 
attention a la coordination integree du maintien et de la 
consolidation de la paix. Le maintien de la paix est une 
composante majeure des operations de retablissement 
de la paix, et il faut s’interesser d’avantage a l’origine 
des conflits et intensifier les efforts visant a remedier a 
ces causes, notamment dans le domaine du 
developpement economique et social. S’agissant du 
maintien de la paix, il est imperatif de formuler et 
d’ameliorer progressivement des strategies de 
transition et de sortie et de les faire mieux concorder 
avec la consolidation de la paix. 

Mon troisieme point porte sue l’execution 
effective du mandat dans l’optique de la protection des 
civils. L’execution du mandat dans le cadre des 
operations de maintien de la paix doit respecter plus 
rigoureusement les resolutions du Conseil de securite 
et le principe de neutrality en evitant de prendre parti 
pour l’une des parties ou de devenir partie au conflit. 
Et nous devrions veiller tout particulierement a ne pas 
faire davantage de victimes civiles dans T execution du 
mandat. Nous devons aussi respecter la souverainete 
des pays concemes et faire davantage pour ameliorer le 
processus politique et la reconciliation nationale, et 
user au maximum de l’avantage politique de l’ONU. 

Quatriemement, nous devons renforcer les 
capacites des operations de maintien de la paix des 
Nations Unies. Nous esperons que les pays en mesure 
de le faire augmenteront leurs contributions et 
foumiront les ressources et les garanties techniques 
necessaires aux operations de maintien de la paix. 
Nous sommes favorables a l’amelioration de la 
conception strategique des operations de maintien de la 
paix, a une communication et une coordination accrues 
avec les pays concemes, a l’amelioration des 
mecanismes logistiques et a l’optimisation de 
l’allocation des ressources, ainsi qu’a l’amelioration de 
l’efficacite des operations de maintien de la paix, 
notamment leur deployment, leur planification et leur 
gestion. 

Cinquiemement, il devrait y avoir une meilleure 
coordination entre le Conseil de securite, d’une part, et 
les pays foumisseurs de contingents et le Secretariat, 
d’autre part. A toutes les phases de l’etablissement et 
de la mise en oeuvre d’operations de maintien de la 
paix, le Conseil doit veiller a tenir des consultations 
periodiques avec les pays foumisseurs de contingents. 
Nous sommes favorables a des partenariats plus etroits 
entre le Conseil, d’une part, et les pays foumisseurs de 
contingents et le Secretariat, d’autre part. Nous 
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esperons que le Secretariat continuera de transmettre 
des informations pertinentes, opportunes et exactes aux 
pays qui foumissent des contingents. Nous appuyons 
egalement le role joue par l’ONU pour ameliorer les 
partenariats avec les pays concemes et avec les 
organisations regionales, en vue notamment d’appuyer 
les operations de maintien de la paix de l’Union 
africaine, ainsi que de renforcer ses capacites. 

M. Cabral (Portugal) (parle en anglais) : Avant 
de commencer, je voudrais, brievement, exprimer 
l’indignation de mon pays et sa condamnation sans 
equivoque des incidents violents insenses et odieux qui 
se sont produits ce matin a Abuja contre des civils 
innocents et le personnel et les locaux des Nations 
Unies. Je tiens egalement a presenter nos sinceres 
condoleances et a dire notre solidarity aux parents des 
victimes, au Gouvemement nigerian et, par votre 
entremise, Monsieur le Secretaire general, a l’ensemble 
du systeme des Nations Unies. 

Je vous remercie, Monsieur le President, d’avoir 
convoque ce debat a point nomine. Il sied parfaitement 
d’examiner cette question sous la presidence de l’lnde, 
un des pays qui a foumi le plus de contingents aux 
operations de maintien de la paix des Nations Unies et 
qui merite toute notre reconnaissance. Je remercie 
egalement le Secretaire general pour son importante 
intervention, ainsi que pour la haute priority et 
1’engagement continu qu’il accorde au maintien de la 
paix. 

Le maintien de la paix est l’activite phare de 
l’ONU, son role le plus visible. En ce moment meme, 
100 000 femmes et hommes, personnel militaire ou de 
police, servent dans 17 missions de l’ONU, du Timor- 
Leste a la Republique democratique du Congo, du 
Soudan du Sud a Haiti. Ils mettent en oeuvre les 
resolutions que nous avons adoptees dans cette salle, 
transformant nos paroles en actes et nos objectifs en 
realties. Nombre de ces femmes et de ces hommes ont 
donne leur vie a l’ONU. Ils meritent done tout notre 
respect et notre humble hommage. 

Le Portugal a toujours assume sa part des efforts 
conjoints de maintien de la paix. Plus de 20 000 de ses 
soldats et 3 000 de ses policiers - hommes et femmes - 
ont servi dans des operations de maintien de la paix. 
Nous participons actuellement aux operations de 
maintien de la paix des Nations Unies au Timor-Leste 
et au Liban, ainsi qu’a plusieurs autres operations de 
l’Union europeenne et de l’OTAN. 
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Lorsque nous examinons la question du maintien 
de la paix, nous ne devons pas oublier trois de ses 
principes de base. 

Premierement, le consentement des parties est 
indispensable a la durability de la mission, ce qui 
implique, d’une part, une comprehension commune des 
objectifs et un dialogue continu et une cooperation 
constructive entre les autorites nationales et la mission. 
D’autre part, ce consentement englobe la responsabilite 
des autorites nationales de collaborer avec la mission 
des Nations Unies afm que celle-ci puisse s’acquitter 
de son mandat dans les conditions appropriees. 

Le deuxieme principe est l’impartialite. Comme 
le disait Sergio Vieira de Mello, « A l’ONU, nous ne 
pouvons pas abandonner notre impartiality. C’est peut- 
etre la notre meilleur atout ». 

Le troisieme principe a trait au non-recours a la 
force sauf en cas de legitime defense et de defense du 
mandat. A cet egard, nous voyons avec satisfaction que 
la defense des mandats devient de plus en plus efficace, 
ou solide. Quel que soit le mot prefere, c’est le resultat 
final qui compte. 

Passant des principes a la pratique, et gardant a 
l’esprit que ce Conseil, en tant que conseil 
d’administration de la paix et de la stability 
intemationales, endosse une responsabilite que 
l’ensemble des Etats Membres de l’Organisation des 
Nations Unies nous a legitimement conferee, je 
voudrais aborder brievement sept points que nous 
jugeons essentiels au succes du maintien de la paix par 
les Nations Unies. 

Premierement, nous devons poursuivre nos 
efforts en vue de foumir aux operations de maintien de 
la paix des mandats clairs, credibles et realisables. 
Ensuite, ces mandats doivent etre executes avec 
precision, efficacite et integralement. 

Deuxiemement, nous devons foumir aux 
operations de maintien de la paix les moyens 
necessaries pour atteindre les objectifs definis par le 
Conseil. Les capacites sur le terrain doivent etre a la 
mesure des taches mandatees; sinon, la credibility des 
Nations Unies sera ruinee. A cet egard, nous appelons 
les membres du Conseil qui possedent plus de 
ressources a contribuer en consequence, qu’il s’agisse 
d’effectifs ou d’equipement, par exemple 
d’helicopteres. 

Troisiemement, la conjonction d’objectifs de 
maintien de la paix grandissants et de plus en plus 


etendus, d’une part, et de ressources limitees, d’autre 
part, oblige a gerer et utiliser ces ressources avec 
efficience et efficacite. Nous savons gre au Secretariat 
de ses efforts a cet egard et nous l’encourageons a 
continuer d’ameliorer sa performance en matiere de 
gestion. 

Quatriemement, le Conseil de securite doit aussi 
continuer a promouvoir l’interaction avec les parties 
interessees au maintien de la paix. A cet egard, nous 
soulignons le role unique des pays foumissant des 
contingents et des pays foumissant du personnel de 
police, qui traduisent nos paroles en actes en posant 
des bottes sur le terrain. Nous sommes done determines 
a approfondir davantage la relation triangulaire entre 
les pays qui foumissent des contingents ou des forces 
de police, le Conseil de securite et le Secretariat dans 
le processus de prise de decisions et tout au long de 
1’execution des mandats. 

Cinquiemement, gardant a l’esprit la presence des 
Nations Unies dans des zones aussi diverses que les 
Grands Lacs, le Soudan et le Soudan du Sud, nous 
insistons sur la valeur de la cooperation entre les 
missions avec l’intention de maximiser les synergies 
potentielles et les avantages derivant d’une perspective 
strategique au niveau regional. En outre, les missions 
doivent ameliorer leur aptitude a coordonner les 
capacites des differents acteurs sur le terrain, a savoir 
les organisations regionales et sous-regionales, les 
organismes de developpement et les organisations non 
gouvemementales. 

Sixiemement, le role des organisations 
intemationales dans la paix et la securite, 
conformement au Chapitre VIII de la Charte des 
Nations Unies, prend une importance croissante. A cet 
egard, nous soulignons les efforts actuellement faits 
par l’Union africaine, l’OTAN et l’Union europeenne, 
ainsi que ceux de la Communaute des pays lusophones, 
qui prend une part de plus en plus active a la 
promotion de la democratic, de la stabilite politique et 
du developpement economique, a savoir en Guinee- 
Bissau et au Timor-Leste. 

Septiemement, les agents du maintien de la paix 
sont toujours davantage des agents precoces de la 
consolidation de la paix. Le maintien de la paix et la 
consolidation de la paix doivent etre conduits dans le 
cadre d’une approche globale, non plus comme des 
activites successives mais plutot comme des efforts 
integres, ou se jouent des synergies manifestes. Les 
activites de consolidation de la paix - par exemple, 
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desarmement, demobilisation et reintegration, reforme 
du secteur securitaire et relance de l’economie - 
doivent etre prises en consideration des la genese d’une 
operation de maintien de la paix et executees aussitot 
que la situation sur le terrain le permet et tout au long 
du cycle d’une mission. De plus, une mission doit aussi 
preparer le terrain a une transition sans a-coups vers 
l’assistance au developpement a long terme, avec 
l’objectif d’une strategic de sortie reussie pour les 
acteurs intemationaux et d’une paix et stability 
maintenues sans aide exteme. 

La protection des civils est l’exemple type de la 
responsabilite partagee qui lie entre eux tous les Etats 
Membres de l’Organisation des Nations Unies, en 
particular ceux qui siegent a ce Conseil. Les 
operations de maintien de la paix ont un role essentiel a 
jouer s’agissant de proteger les civils en danger quand 
les gouvemements n’ont pas les moyens ou la volonte 
d’assumer leur responsabilite. II appartient au Conseil 
de garantir qu’elles continueront a le jouer. Les droits 
fondamentaux et, en demiere analyse, la vie meme des 
populations menacees en dependent. 

A notre epoque, il est inacceptable de ne pas 
reussir a proteger les civils, et la credibility des Nations 
Unies serait gravement atteinte en cas d’echec. Nous 
devons done continuer a nous efforcer d’appliquer 
pleinement la resolution 1894 (2009). En outre, nous 
applaudissons a la contribution du Departement des 
operations de maintien de la paix (DOMP) a la 
definition d’une approche operationnelle coherente de 
la protection des civils dans les operations des Nations 
Unies. 

Depuis l’adoption de la resolution 1325 (2000) 
sur les femmes, la paix et la securite, les missions ont 
re<;u pour mandat, avec un succes notable, de favoriser 
la participation des femmes aux processus electoraux et 
post-conflictuels, de prevenir la violence sexuelle et 
d’accroitre la presence du personnel feminin de 
maintien de la paix forme a traiter des problemes 
d’egalite des sexes. Le DOMP a fait d’immenses 
progres dans l’integration de la problematique 
hommes-femmes dans les operations de maintien de la 
paix, mais il nous faut intensifier nos efforts dans 
certains domaines. 

Comme l’a declare Graga Machel dans son 
rapport sur l’impact des conflits armes sur les enfants, 
«La protection de l’enfance doit etre l’un des 
principaux elements des politiques humanitaires et des 
politiques d’instauration et de maintien de la paix des 


Nations Unies» (A/51/306, par. 281). Nous 

applaudissons au fait qu’actuellement sept missions de 
maintien de la paix ont des conseillers en matiere de 
besoins des enfants. 

Les operations de maintien de la paix sont un 
element crucial dans la promotion de la paix, visant a 
creer un environnement securitaire favorable a des 
processus politiques inclusifs grace auxquels les 
conflits peuvent trouver une solution durable. Dans 
notre recherche d’une paix durable, le Conseil peut 
aussi mettre davantage l’accent sur la diplomatic 
preventive et, par la, preter attention aux nouveaux 
defis lances a la securite humaine. 

M. Osorio (Colombie) (parle en espagnol) : La 
Colombie s’associe au deuil qui touche la communaute 
intemationale et la famille des Nations Unies a la suite 
de l’attaque tragique survenue au Nigeria ce matin. En 
meme temps que nous condamnons cette attaque et 
tous les actes de terrorisme, nous presentons nos 
sinceres condoleances aux families des victimes. 

Je tiens a remercier le Secretaire general Ban Ki- 
moon de sa presence et de sa communication ce matin. 
Je vous felicite, Monsieur le President, de l’initiative 
que vous avez prise d’organiser un debat sur les 
operations de maintien de la paix, cela sur la base d’un 
document (S/2011/496, annexe) de beaucoup d’interet 
et d’importance. 

Nous sommes en accord avec l’opinion exprimee 
dans ce document que, si la notion de maintien de la 
paix n’apparait pas explicitement dans la Charte des 
Nations Unies, elle est devenue Fun des principaux 
outils de l’Organisation. Nous convenons en outre que, 
malgre les insuffisances encore attestees, les operations 
de maintien de la paix represented peut-etre la 
manifestation la plus tangible des efforts collectifs des 
Etats Membres pour maintenir la paix et la securite 
intemationales. 

La Colombie suit de pres les debats sur la 
restructuration et l’elargissement des operations de 
maintien de la paix. Convaincus de la necessity de 
promouvoir la coexistence pacifique, nous offrons 
toujours une participation constructive aux taches que 
l’Organisation entreprend dans ce domaine, 
particulierement aux operations de retablissement de la 
paix et de consolidation de la paix telles que la Mission 
des Nations Unies pour la stabilisation en Haiti, la 
Force multinationale au Sinai et le Bureau integre des 
Nations Unies pour la consolidation de la paix en 
Sierra Leone. 
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Pour la Colombie, il faut observer les principes 
fondamentaux du maintien de la paix - comme 
l’assentiment des parties, l’impartialite, et le recours a 
la force seulement en cas de legitime defense ou de 
defense du mandat. Nous croyons opportun de 
reaffirmer la validite de ces principes et d’insister sur 
le fait qu’il faut les prendre en compte quand on 
analyse les differentes options possibles s’agissant de 
repondre aux defis lances par le monde reel. 

Nous sommes encourages par les initiatives qui 
visent a ameliorer les relations entre le Conseil de 
securite - organe qui planifie et adopte les mandats des 
operations de maintien de la paix - et ceux qui doivent 
mettre en oeuvre ces mandats, surtout les pays 
foumissant des contingents. Nous partageons l’opinion 
que lors de l’etablissement des mandats des operations 
de maintien de la paix il faut tenir compte du contexte 
politique et fixer des objectifs clairs et realistes qui 
soient en harmonie avec les ressources disponibles. A 
cet egard, les contributions de l’ensemble des Etats 
Membres representes a l’Assemblee generale, en 
particulier celles du Comite special des operations de 
maintien de la paix et de la Cinquieme Commission, 
ont un role capital dans la recherche d’une efficacite et 
d’une transparence accrues des taches assignees aux 
operations de maintien de la paix. 

Je crois important de mettre en relief trois 
elements clefs pour assurer le fonctionnement efficace 
et efficient des operations de maintien de la paix. 
Premierement, il faut collaborer sur les objectifs, en se 
focalisant sur les aspects politiques et de planification 
des operations de maintien de la paix. Deuxiemement, 
il faut collaborer dans 1’action, en se concentrant sur 
les aspects operationnels sur le terrain. Troisiemement, 
il faut collaborer pour l’avenir, en axant les efforts sur 
le developpement des capacites durables pour faire 
face aux defis futurs. 

Un des elements fondamentaux pour concretiser 
cette collaboration est la mise en place d’un dialogue 
en temps voulu, avant l’approbation ou le 
renouvellement d’un mandat. Je voudrais mettre 
l’accent, a cet egard, sur la pratique etablie par le 
Conseil de securite consistant a convoquer des 
reunions avec les pays foumisseurs de contingents 
avant le renouvellement du mandat de la mission qui 
les conceme. Nous demande que cette procedure se 
poursuive sur une base reguliere. 

Il importe de trouver un equilibre entre 
l’importance et le champ d’action des missions de 


maintien de la paix des Nations Unies, et nous pensons 
qu’il convient de proceder a un examen, et le cas 
echeant a un recadrage, de la nature et des objectifs de 
ces missions. De meme, il faut se montrer plus 
audacieux dans le deployment des contingents et des 
composantes civiles, ces demieres meritant une 
attention particuliere car la dynamique des conflits a 
considerablement evolue en raison de facteurs tels la 
criminalite organisee, les deplacements massifs, les 
violations des droits de l’homme et autres. Il est bien 
connu que les missions de maintien de la paix ne 
peuvent plus se limiter seulement au deployment 
d’effectifs militaires ou de police, mais doivent avoir 
un plan strategique qui inclut les propres capacites 
nationales des pays touches ou hotes et 
s’accompagnent de programmes de developpement 
social, politique et visant l’autosuffisance, le tout 
obeissant aux principes de respect et de protection de 
la population civile, la plus vulnerable, de souverainete 
et d’autodetermination des peuples, tels que consacres 
par la Charte. 

Enfin, je voudrais souligner la bonne volonte 
constante et l’ouverture au dialogue qui ont toujours 
caracterise les contacts que ma delegation entretient 
avec les fonctionnaires du Departement des operations 
de maintien de la paix, en vue de coordonner les 
diverses contributions apportees par mon pays 
concemant Haiti, tant de maniere bilaterale que par 
l’intermediaire de la Mission pour la stabilisation de la 
paix en Haiti. La Colombie reaffirme qu’elle est prete a 
prendre part a 1’evolution du cadre institutionnel du 
maintien de la paix et a continuer de contribuer aux 
operations de maintien de la paix dans la mesure ou sa 
situation interieure le lui permet. Elle entend egalement 
participer activement aux discussions relatives a la 
restructuration et au renforcement des capacites des 
Nations Unies sur le terrain. 

M. Messone (Gabon) : Le Gabon se joint aux 
messages de condamnation suite a l’attentat qui s’est 
produit a Abuja (Nigeria). Nous voudrions nous aussi 
exprimer toutes nos condoleances aux families des 
victimes et a toute la famille des Nations Unies. Nous 
soutenons l’action que le Secretaire general mene deja 
depuis cet incident et nous voulons exprimer notre 
solidarity au Nigeria. 

Monsieur le President, je voudrais me joindre aux 
differents intervenants qui m’ont precede pour vous 
feliciter de l’initiative de l’organisation du present 
debat et me rejouir de ce que cette initiative vienne de 
l’lnde, qui est a ce jour l’un des plus grands 
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contributeurs aux operations de maintien de la paix des 
Nations Unies. Nous saluons ce signe qui montre 
encore une fois l’engagement de votre pays au 
maintien de la paix et de la securite intemationales. Je 
salue egalement la presence du Secretaire general et le 
remercie de la riche contribution qu’il vient de nous 
faire sur cette question. 

Les operations de maintien de la paix sont au 
cceur de Faction de l’ONU pour le retablissement de la 
paix et la reconstruction post-conflit. L’apparition 
d’autres defis a la paix, tels que la violence contre les 
civils, ont confere aux operations de maintien de la 
paix une importance de plus en plus croissante. Ces 
taches commandent que les missions soient dotees de 
moyens plus consequents, a la hauteur des defis et des 
attentes. 

Mon intervention portera sur deux aspects : la 
question des mandats des operations de maintien de la 
paix et les rapports entre les differents acteurs qui 
concourent a leur reussite, notamment le Conseil de 
securite et les pays fournisseurs de contingents. Au 
cours des demieres annees, l’ONU a sensiblement 
ameliore la conception et la conduite des missions. 
Cette evolution resulte pour l’essentiel de ce que 
l’ONU a pris en compte la necessite d’une definition 
de mandats clairs, credibles et realisables, susceptibles 
de garantir le succes. 

Aussi ma delegation se rejouit de voir beaucoup 
plus souvent integrees aux operations de maintien de la 
paix, de nouvelles approches pluridisciplinaires, deja 
pronees par le Secretaire General dans son rapport de 
2008, notamment la protection des civils; le 
renforcement de l’etat de droit; l’application des 
mecanismes de prevention et de resurgence des conflits; 
le soutien aux processus electoraux ou la mise en 
ceuvre de programmes de consolidation de la paix et de 
reconstruction, comme cela a ete le cas pour la Mission 
de l’Organisation des Nations Unies pour la 
stabilisation en Republique democratique du Congo 
(MONUSCO), l’Operation des Nations Unies en Cote 
d’Ivoire et desormais la Mission des Nations Unies au 
Soudan du Sud pour ne citer que celles-la. 

Tout cela repondait a la necessite pour le Conseil 
de securite de confler aux missions de maintien de la 
paix des mandats axes sur des objectifs et des resultats 
escomptes et bien sur accompagnes des ressources 
necessaires pour la realisation de toutes les taches 
confiees. II reste toutefois certaines insuffisances et des 
manquements auxquels notre Conseil doit apporter des 


reponses. Des missions comme celles de la 
MONUSCO, l’Operation hybride Union africaine- 
Nations Unies au Darfour ou encore la Mission de 
l’Union africaine en Somalie (AMISOM) accusent 
encore d’importants deficits, notamment en termes de 
capacites humaines et logistiques, que ce soit du point 
de vue des moyens aeriens, des moyens financiers ou 
des moyens materiels. La rencontre du mois dernier 
entre le Conseil et les commandants de Force sur le 
terrain (voir S/PV.6592) aura ete suffisamment 
edifiante a ce sujet. Ma delegation encourage done la 
communaute intemationale a affecter aux differentes 
missions des ressources financieres et materielles 
consequentes, en adequation avec les realites et 
Faction sur le terrain. 

Comme d’autres Font souligne, nous demeurons 
convaincus qu’un bon mandat doit prendre en compte 
les causes du conflit, et son execution doit etre sous- 
tendue par une planification rigoureuse des differentes 
phases et sequences du processus, ainsi qu’une 
determination des criteres definissant le moment 
adequat pour decider de la fin d’une operation. Cela 
evite a l’ONU un enlisement synonyme d’occupation, 
mais aussi une deperdition des moyens susceptibles 
d’etre d’une grande utilite dans d’autres secteurs 

S’agissant des relations entre les differents 
acteurs qui concourent aux operations de maintien de 
la paix, ma delegation constate avec satisfaction qu’au 
fil des annees, le Conseil s’efforce d’ameliorer les 
echanges et le dialogue avec les differents partenaires 
des operations de maintien de la paix. Ma delegation se 
felicite par exemple des consultations regulieres entre 
le Conseil et les pays fournisseurs de contingents, y 
compris ceux qui ne sont pas membres du Conseil de 
securite. II en est de meme des consultations constantes 
que le President du Conseil tient avec le President de 
l’Assemblee generale et les Etats non membres du 
Conseil sur les questions ayant un impact sur la paix et 
la securite intemationales. 

Pour une meilleure efficacite du maintien de la 
paix, il importe de poursuivre et de renforcer les 
consultations entre le Conseil et les pays contributeurs. 
Cet echange regulier permet au Conseil d’avoir une 
meilleure comprehension des situations sur le terrain et 
de mieux decider. C’est dans ce sens que nous nous 
felicitons de la seance tenue le 27 juillet dernier entre 
le Conseil et les commandants de Force. Les exposes 
que nous avons entendus ce jour-la refletaient a n’en 
point douter, la realite quotidienne de l’ensemble des 
missions et leurs difficultes sur le terrain, bien sur. 
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C’est egalement dans ce cadre que nous soutenons la 
recommandation contenue dans la declaration 
presidentielle que nous adopterons aujourd’hui, et 

selon laquelle le Conseil demande au Secretariat de 
foumir aux pays foumisseurs de contingents et 

d’effectifs de police, toutes les informations et 
documents necessaires autour du 15 de chaque mois 
precedent la reunion. 

Le maintien de la paix et de la securite 

intemationales etant au cceur du dispositif politique, 
strategique et ideologique de l’ONU, il importe de 
continuer a travailler avec les organisations regionales 
et sous-regionales, notamment sur les causes profondes 
des conflits mais aussi sur les strategies en vue de leur 
reglement. Dans cette perspective, le Gabon voudrait 
exhorter une fois de plus l’ONU a continuer de 

soutenir l’Union Africaine, notamment en renfor9ant 
ses capacites et en appuyant ses missions de paix sur le 
terrain. Dans le cas de la Mission deployee en Somalie, 
l’affaiblissement actuel d’Al-Shabaab doit nous 
amener a renforcer les capacites de l’AMISOM afm de 
gagner du terrain, et d’ecarter significativement la 
menace que constitue ce groupe arme. 

Pour terminer, tout en saluant les enormes 
progres realises dans le domaine du maintien de la paix, 
le Gabon estime qu’un effort supplementaire doit etre 
accompli en matiere de prevention des conflits. Nous 
l’avons affirme, et nous le redisons aujourd’hui : une 
culture de prevention aura l’avantage d’epargner 
d’enormes ressources et de les orienter vers le 
developpement economique et social. La prevention 
doit done devenir notre priorite dans le maintien de la 
paix et de la securite. 

Enfin, Monsieur le President, je voudrais 
exprimer notre soutien au projet de declaration 
presidentielle presente par votre delegation. 

M. Parham (Royaume-Uni) (parle en anglais ): 
En tout premier lieu, je me joins a mes collegues pour 
exprimer notre horreur et notre indignation face a 
l’attaque perpetree contre l’ONU a Abuja aujourd’hui. 
Je transmets les condoleances du Gouvemement 
britannique au Secretaire general et a la delegation 
nigeriane, et par leur entremise a toutes les victimes, a 
l’ensemble de la famille des Nations Unies ainsi qu’au 
Gouvemement et au peuple nigerians. Le Ministre 
britannique des affaires etrangeres, William Hague, a 
publie une declaration dans laquelle il condamne avec 
la plus grande fermete cet acte brutal. Comme il le 
rappelle dans cette declaration, partout dans le monde 


l’ONU oeuvre pour la paix, la securite et la cooperation 
intemationales, et une attaque contre l’ONU est une 
attaque contre ces principes. Le Royaume-Uni est pret 
a foumir toute l’assistance possible a l’ONU et aux 
autorites nigerianes pour que les auteurs de cet attentat 
soient traduits en justice. 

Je tiens a vous remercier, Monsieur le President, 
de cette occasion de dresser le bilan des progres 
recents accomplis en matiere de maintien de la paix par 
l’ONU, et d’examiner la variete des defis auxquels 
nous sommes confrontes actuellement. Le Royaume- 
Uni estime que la declaration presidentielle qui sera 
adoptee aujourd’hui foumira de nouveaux moyens 
pertinents de resserrer les relations entre les pays 
foumisseurs de contingents et d’effectifs de police, le 
Secretariat et le Conseil de securite au moment de 
l’examen des mandats de maintien de la paix. 

Le maintien de la paix par les Nations Unies 
constitue un partenariat mondial complexe et sans 
equivalent. Les soldats de la paix des Nations Unies 
aident les pays fragiles qui sortent d’un conflit a 
trouver une nouvelle stabilite. Ils sont un atout rare. 
Nous avons la responsabilite de veiller a ce que les 
soldats de la paix des Nations Unies soient deployes 
pour un effet maximal dans les endroits ou ils sont les 
plus necessaires. 

Je me felicite de pouvoir entendre aujourd’hui les 
vues des autres acteurs de ce partenariat quant a la 
maniere dont nous pouvons renforcer notre action 
collective. Je limiterai mon intervention a trois breves 
observations sur la fa<;on dont le Conseil de securite 
peut ameliorer son role d’appui au maintien de la paix. 
Je crains qu’elles ne soient pas vraiment nouvelles, 
mais il n’est pas inutile de les rappeler. 

Tout d’abord, le Conseil doit comprendre les 
problemes operationnels qui font obstacle a la reussite 
de nos operations de maintien de la paix. Cela suppose 
une plus grande participation des acteurs presents sur 
le terrain - les pays foumisseurs de contingents et 
d’effectifs de police - au moment de l’examen des 
missions de maintien de la paix et de leurs mandats. 
Cela suppose egalement de savoir dans quels domaines 
les ressources manquent, mais aussi comment cette 
insuffisance de ressources affecte la capacite d’une 
operation de maintien de la paix de s’acquitter de son 
mandat. 

Deuxiemement, nous devons etre pleinement 
informes des progres accomplis sur le terrain par tous 
les acteurs du maintien de la paix afin de confier un 
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role de complement aux soldats de la paix. Nous 
savons que les conflits actuels exigent d’eux un 
eventail d’interventions complexes. On leur demande 
souvent de proteger les populations civiles, de 
surveiller et de defendre les droits de l’homme, 
d’ceuvrer a la mise en place de forces de police et 
destitutions judiciaires entierement nouvelles pour 
appuyer les autorites nationales, et de soutenir les 
processus electoraux. 

Le Conseil doit comprendre comment confier aux 
soldats de la paix un role approprie dans le cadre d’un 
effort a long terme en vue d’instaurer une paix durable. 
Cela necessite une coordination avec un large eventail 
de partenaires possedant des competences specialisees 
au sein des fonds et programmes des Nations Unies, 
des institutions financieres intemationales et des 
organisations regionales et sous-regionales. Dans un 
environnement aussi complexe, pour pouvoir formuler 
des mandats clairs, realistes et realisables - un refrain 
ecule le Conseil doit etre informe des progres 
enregistres sur le terrain par tous ces acteurs. 

Mon troisieme point est que nous devons veiller a 
ce que le Conseil dispose du savoir-faire militaire 
approprie. Le Royaume-Uni est favorable a cette 
nouvelle pratique consistant a inviter les chefs de 
composante militaire a s’adresser au Conseil. Et 
comme le suggere la declaration presidentielle, nous 
esperons proceder a l’avenir a des consultations 
similaires avec les chefs des forces de police. 

Le Comite d’etat-major a demontre, de par les 
discussions qui ont eu lieu en novembre de l’annee 
demiere sur le projet de concept des operations de la 
Mission de l’Union africaine en Somalie, et depuis sur 
d’autres questions, qu’il avait un role important a jouer. 
Mais nous ne devons pas nous laisser entrainer par le 
processus. Tous les membres du Conseil peuvent 
foumir des conseils militaires au Comite d’etat-major, 
sans recourir a une reformulation de la Charte, et ce, en 
utilisant au mieux le mecanisme informel. Nous 
n’avons pas besoin de nouveaux debats sur les 
processus; il nous suffit d’agir. 

Outre le debat d’aujourd’hui, un certain nombre 
d’autres initiatives deja en place nous permettent de 
pouvoir avancer. Le Royaume-Uni salue les efforts 
constants deployes par le Groupe de travail plenier sur 
les operations de maintien de la paix des Nations Unies, 
preside par le Nigeria, et souligne la necessite que les 
travaux de ce Groupe et d’autres acteurs clefs 
-notamment la Cinquieme Commission et le Comite 


special des operations de maintien de la paix - se 
completent concemant ce programme commun. 

Au cours des huit demiers mois, nous avons a 
nouveau vu le role crucial que les operations de 
maintien de la paix des Nations Unies jouent en 
matiere de maintien de la paix et de la securite 
intemationales. Les soldats de la paix des Nations 
Unies servent avec devouement et courage pour mettre 
en place un environnement plus sur et plus stable dans 
des regions du monde qui se trouvent en periode de 
conflit ou qui en sortent. Nous leur en sommes 
reconnaissants. 

M. Zhukov (Federation de Russie) (parle en 
russe ) : Nous nous associons aux autres orateurs pour 
condamner les actes terroristes criminels perpetres 
aujourd’hui a Abuja, que nous condamnons fermement 
et sans reserve. Nous exprimons nos sinceres 
condoleances a la delegation nigeriane, et par son 
entremise au Gouvemement nigerian et aux families 
des victimes, ainsi qu’a tout le personnel du Secretariat 
de l’ONU suite a ce crime. 

Nous remercions la delegation indienne d’avoir 
convoque aujourd’hui cette seance importante et qui 
tombe a point nomme sur les operations de maintien de 
la paix. La Federation de Russie attache une grande 
importance aux activites de maintien de la paix des 
Nations Unies, qu’elle considere comme un instrument 
important pour garantir la paix et la securite 
intemationales - d’ou notre volonte et notre desir de 
participer activement a ces efforts. Les Casques bleus 
russes participent aux operations de maintien de la paix 
au Moyen-Orient, dans diverses regions d’Afrique et 
en Haiti. 

Les activites de maintien de la paix des Nations 
Unies sont plus necessaires que jamais. Recemment, le 
Conseil a decide de deployer une nouvelle operation de 
maintien de la paix dans la region de l’Abyei, au 
Soudan. II y a eu une importante reorganisation de la 
presence des Casques bleus dans la jeune Republique 
du Soudan du Sud. 

Les deux tiers du nombre total de soldats de la 
paix sont en uniforme et jouent un role de premier plan 
pour relever des defis complexes, notamment appuyer 
les efforts des gouvemements nationaux en vue de 
stabiliser une situation et de renforcer la paix; assurer 
la protection des civils et surveiller le respect des 
accords de cessez-le-feu. 
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Les efforts de maintien de la paix deployes par 
les Nations Unies continuent d’evoluer tant du point de 
vue conceptuel qu’operationnel, ce qui permet de gerer 
rapidement les problemes emergents et de reagir 
efficacement face aux nouvelles realites politiques. 
Compte tenu de 1’augmentation du nombre 
d’operations de maintien complexes, l’Organisation a 
connu ces demieres annees une demande sans cesse 
croissante en termes de ressources, et elle s’est par 
consequent heurtee a un nombre de problemes sans 
precedent. II est clair que, pour resoudre ces problemes, 
l’interet et la participation des Etats membres sont 
requis. 

Les situations recentes rencontrees par les 
Casques bleus ont une fois encore continue la valeur 
des principes fondamentaux du maintien de la paix. 
Les soldats de la paix doivent respecter strictement 
leurs mandats et rester neutres et ne doivent pas se 
retrouver au cceur de conflits politiques ni foumir un 
appui a l’une ou l’autre des parties au conflit, car cela 
pourrait compromettre la reputation de l’Organisation 
intemationale. 

Les mesures prises au sein des operations de 
maintien de la paix n’ont jusqu’a present pas permis de 
garantir qu’elles disposent effectivement du niveau de 
savoir-faire militaire necessaire. Une fois encore, nous 
reiterons notre proposition d’intensifier les travaux du 
Comite d’etat-major. 

La tache consistant a ameliorer le maintien de la 
paix des Nations Unies appelle un recours plus efficace 
aux ressources des organisations regionales. Bien 
entendu, les mandats des operations de maintien de la 
paix doivent etre clairs, realisables et adaptes a la 
situation, mais le manque de ressources financieres et 
materielles requiert une utilisation optimale des 
capacites existantes. 

Dans les mandats des operations de maintien de 
la paix en cours, il est important de definir clairement 
les fonctions de maintien de la paix et d’appui a la 
consolidation de la paix apres un conflit. Les soldats de 
la paix doivent se voir confier uniquement les 
premieres taches de consolidation de la paix. Les 
processus soutenant le developpement 
socioeconomique doivent etre menes de maniere plus 
active par les organismes specialises des Nations Unies 
et les organisations regionales. 

Nous sommes d’accord avec le fait que le Conseil 
doit dialoguer regulierement avec les pays foumisseurs 
de contingents sur tous les aspects des activites des 
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operations de maintien de la paix, y compris les phases 
de planification et de definition du mandat. Les 
echanges avec les pays foumisseurs de contingents 
permettront au Conseil de fixer des objectifs clairs et 
plus realistes en matiere de maintien de la paix, de 
suivre de pres leur realisation et de faire en sorte qu’ils 
ne puissent pas faire l’objet de larges interpretations. 

Nous esperons que la seance d’aujourd’hui 
confirmera notre interet commun a continuer 
d’ameliorer l’efficacite des operations de maintien de 
la paix des Nations Unies, qui doivent respecter les 
dispositions de la Charte des Nations Unies, les normes 
du droit international et garder constamment a l’esprit 
le fait que c’est au Conseil de securite qu’incombe la 
responsabilite principale du maintien de la paix et de la 
securite intemationales. C’est la garantie politique que 
les operations seront menees a bien. 

Nous tenons a remercier une nouvelle fois l’Inde 
d’avoir prepare le projet de declaration presidentielle, 
que nous appuyons pleinement. 

M. Briens (France) : A mon tour, je voudrais me 
joindre aux orateurs precedents pour condamner dans 
les termes les plus fermes l’attentat odieux qui vient de 
frapper les Nations unies a Abuja. Nous exprimons 
notre compassion et notre solidarity aux victimes et a 
leurs families, au Gouvemement du Nigeria et, par 
l’entremise du Secretaire general, a tout le personnel 
des Nations Unies qui prouve chaque jour son 
devouement au service de la paix. 

Je vous remercie, Monsieur le President, de 
l’initiative que vous avez prise d’organiser cette seance 
sur un des sujets les plus importants, l’un des piliers de 
Faction des Nations unies : le maintien de la paix. La 
France s’associe par avance a Fintervention que 
prononcera l’Union europeenne. 

Les operations de maintien de la paix sont 
devenues Fune des principales vitrines de Faction des 
Nations Unies. On a assiste ces demieres annees a une 
augmentation considerable des moyens engages sur le 
terrain et des objectifs a atteindre. La complexity et la 
diversity croissantes des missions necessitent une 
meilleure cooperation entre les organisations 
regionales et une synergie renforcee entre les acteurs 
du maintien de la paix et les acteurs de la consolidation 
de la paix. 

Je voudrais rappeler l’engagement profond de la 
France au service du renforcement des capacites de 
maintien de la paix des Nations Unies. La France 
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participe a sept des 16 operations de maintien de la 
paix des Nations unies avec plus de 1 500 hommes et 
femmes. Outre cette contribution directe, la France 
contribue egalement a hauteur d’environ 
6 600 hommes et femmes dans des operations de 
maintien de la paix sous mandat de l’ONU dans le 
cadre de l’Union europeenne, de l’OTAN ou a titre 
national. La France est ainsi presente au large des cotes 
de la Somalie, au Kosovo, en Afghanistan ou encore en 
Cote d’Ivoire. 

Mais surtout, la France soutient la participation 
des Etats d’Afrique aux operations de maintien de la 
paix au travers du programme de renforcement des 
capacites africaines de maintien de la paix. Dans cette 
perspective de formation et de soutien aux contingents 
africains, la France a cree des ecoles nationales a 
vocation regionale pour dispenser des savoir-faire 
techniques et operationnels adaptes aux hesoins des 
cadres des armees africaines. Ces ecoles foumissent un 
enseignement de qualite egale a celui dispense en 
France, tout en l’adaptant aux realties et aux moyens 
locaux. Depuis 1997, plus de 14 000 stagiaires 
africains et europeens ont ete formes dans les 16 ecoles 
que nous soutenons. 

Depuis l’initiative franco-britannique de 2009, 
nous continuons de plaider pour le renforcement de 
l’expertise militaire, l’amelioration de la cooperation 
du Conseil de securite avec les pays contributeurs de 
troupes et de police ainsi que pour une meilleure 
maitrise du cout des operations de maintien de la paix. 

Alors que de nombreuses recommandations du 
rapport Brahimi (S/2000/809), publie il y a plus de 
10 ans, restent valables, j’aimerais revenir sur trois 
elements qui nous paraissent aujourd’hui primordiaux 
dans 1’amelioration du maintien de la paix : la 
protection des civils, la cooperation entre les missions, 
et la mise en place de strategies de transition entre 
maintien et consolidation de la paix. 

Premierement, la protection des civils est l’un des 
objectifs principaux du mandat des operations de 
maintien de la paix. Les soldats de la paix doivent etre 
formes en consequence et se montrer irreprochables sur 
le terrain. Les soldats de la paix ont pour mission de 
mettre en place un environnement securise qui favorise 
la reprise des processus politiques. Cela necessite la 
mise en oeuvre de programmes de demobilisation, 
desarmement et reintegration, y compris en faveur des 
enfants affectes par le conflit, la mise en place de 


programmes de reforme des secteurs de la securite et 
de consolidation de l’etat de droit. 

Les femmes sont l’un des principaux leviers de 
transformation d’une societe. II est primordial de 
renforcer leur participation aux prises de decisions. 
L’integration de femmes dans la police et dans l’armee 
permet d’ameliorer la lutte contre les violences 
sexuelles et sexistes et de promouvoir les droits de 
l’homme au sein de ces institutions. Les conseillers 
pour la protection de l’enfance et les conseillers pour la 
protection des femmes sont amenes a jouer un role de 
plus en plus grand dans les missions. 

Deuxiemement, la cooperation entre les missions : 
lorsque des evenements imprevus risquent de 
destabiliser un pays et de le faire retomber dans le 
cycle de la violence, la cooperation entre les missions 
est une reponse adaptee et performante afin de 
renforcer ponctuellement, en hommes et en materiel, 
les missions qui en ont besoin. On l’a vu en Cote 
d’Ivoire, ou la cooperation entre l’Operation des 
Nations Unies en Cote d’Ivoire et la Mission des 
Nations Unies au Liberia a joue un role decisif. Le 
renfort en helicopteres a permis de neutraliser les 
armes lourdes et permet aujourd’hui de surveiller les 
trafics et les mouvements de mercenaires a la frontiere 
avec le Liberia. 

De meme, la cooperation entre les missions et les 
bureaux de consolidation de la paix, ainsi qu’avec les 
organisations regionales, doit permettre de rendre plus 
efficace la lutte contre les menaces transversales telles 
que l’Armee de resistance du Seigneur en Afrique, la 
piraterie ou les trafics susceptibles de destabiliser des 
regions entieres. 

Enfin, la cooperation et le partage de moyens 
entre des missions voisines doit permettre de realiser 
des economies d’echelle afin de repondre aux 
exigences de bonne gestion et aux contraintes 
budgetaires. 

Au-dela de la necessite premiere de proteger les 
civils, il y a aussi celle d’elaborer des strategies de 
sortie de crise qui garantissent un retour durable a la 
paix, s’agissant en particulier du relevement 
economique, social et politique de societes souvent 
destructurees par les conflits. Nous comptons sur la 
Commission de consolidation de la paix pour apporter 
une meilleure coherence de Faction de la communaute 
intemationale dans les phases de sortie de conflit. 
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L’enjeu de la consolidation de la paix doit etre 
pris en compte des les premieres etapes de la gestion 
d’une crise, pour anticiper sur les conditions et les 
mecanismes de sortie de crise. II convient done de 
prendre en compte, le plus tot possible, les nouvelles 
menaces telles que les trafics de drogue et d’etres 
humains, le crime organise et la corruption, qui ont un 
fort potentiel de destabilisation dans les pays fragiles. 

Pour conclure, nous voudrions rappeler que le 
succes d’une mission de maintien de la paix est le 
resultat d’efforts partages par les pays membres du 
Conseil, les pays contributeurs financiers, les pays 
foumisseurs de contingents et d’effectifs et de police et 
le Secretariat de l’ONU. Mais ces efforts ne seraient 
rien sans un engagement solide du pays hote. 

Enfin, la France rend hommage a 1’engagement 
des Casques bleus de toutes les nationality qui payent 
parfois de leur vie leur devouement au service de la 
paix. 

M. Salam (Liban) (parle en anglais) : Tout 
d’abord, je me joins au Secretaire general et a mes 
collegues pour condamner dans les termes les plus 
fermes les attaques terroristes menees aujourd’hui a 
Abuja et exprimer notre plus profonde sympathie et 
nos sinceres condoleances aux victimes, a leurs 
families, au peuple et au Gouvernement nigerians ainsi 
qu’au systeme des Nations Unies et a tous ses membres. 

Monsieur le President, je tiens a vous remercier 
d’avoir organise ce debat important et je remercie 
egalement le Secretaire general pour ses remarques 
liminaires importantes. 

Le Liban s’associe a la declaration que fera le 
Maroc au nom du Mouvement des pays non alignes. 

Le succes des operations de maintien de la paix 
des Nations Unies requiert un partenariat et des 
consultations regulieres entre le Conseil de securite, le 
Secretariat et les pays foumisseurs de contingents et 
d’effectifs de police - des notions au cceur de la 
declaration presidentielle qui sera adoptee aujourd’hui 
et que le Liban appuie pleinement. Nous encourageons 
une plus grande participation des pays foumisseurs de 
contingents et d’effectifs de police a toutes les etapes 
de la planification et du deployment des operations de 
maintien de la paix des Nations Unies. 

Le maintien de la paix n’est pas une fin en soi. II 
fait plutot partie d’une solution. L’objectif reste de 
parvenir a un reglement general des conflits en 
s’attaquant a leurs causes profondes, qu’elles soient 


politiques, sociales ou economiques. Dans notre region, 
la fin de l’occupation israelienne en Palestine, en Syrie 
et au Liban, cause profonde du conflit, est une 
condition prealable a un reglement global et a une 
transition reussie des missions de maintien de la paix 
des Nations Unies au Moyen-Orient. 

Le maintien de la paix ne constitue pas une 
solution de rechange a un processus politique inclusif. 
II assure au contraire un espace aux processus a meme 
de garantir la protection des civils et l’instauration 
d’une paix durable. Le respect de la surete et de la 
securite du personnel de maintien de la paix et des 
positions des Nations Unies est non seulement d’une 
importance critique pour l’execution des mandats, mais 
constitue egalement une mesure de la primaute du droit 
international et du respect des resolutions du Conseil 
de securite. 

Pour le Liban, le pilier central du succes d’une 
operation de maintien de la paix tient aux elements 
suivants : premierement, 1’elaboration de mandats 
clairs et realisables accompagnes des ressources 
necessaires et d’un appui logistique opportun; 
deuxiemement, le respect des principes generaux du 
maintien de la paix; troisiemement, un lien solide entre 
maintien et consolidation de la paix - les interactions 
entre securite et developpement sont plus manifestes 
qu’elles ne l’ont jamais ete; et quatriemement, le 
renforcement du role des organisations regionales et 
sous-regionales, notamment 1’Union africaine, 
conformement au Chapitre VIII de la Charte. 

Le maintien de la paix reste la methode la plus 
economique d’eviter un conflit, et l’objectif est 
d’ameliorer cette methode, de l’adapter aux realites 
nouvelles et complexes des diverses composantes 
militaires, de police, civiles et humanitaires de 
missions et de mandats qui ont moins a voir avec des 
conflits interetatiques et davantage avec des conflits 
intra-etatiques. 

Pour realiser cet objectif et garantir la creation 
d’un systeme de maintien de la paix plus previsible, 
plus professionnel et plus responsable, nous devons 
souligner le role clef du Comite special des operations 
de maintien de la paix dans la formulation et 
l’elaboration des politiques. Nous devons egalement 
renforcer la coordination periodique des taches de 
consolidation de la paix avec la Commission de 
consolidation de la paix de fa<;on a privilegier 
1’appropriation nationale et le caractere prioritaire des 
besoins existants en matiere de consolidation de la paix. 
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Afin d’assurer que le maintien de la paix reste 
l’expression de nos mesures collectives de securite, 
nous devons aussi elargir la base des pays foumisseurs 
de contingents afin de pouvoir repondre a l’ampleur et 
a l’etendue des besoins de maintien de la paix. 

Le maintien de la paix semblant desormais entrer 
dans une periode de consolidation apres une periode 
considerable de croissance, le moment est venu d’en 
tirer les enseignements afin d’ameliorer les activites 
initiales critiques de consolidation de la paix menees 
par le personnel de maintien de la paix. Nous devons 
nous concentrer non seulement sur des domaines tels 
que la police, le systeme carceral, le desarmement, la 
demobilisation et la reinsertion, ainsi que la reforme du 
secteur de la securite, entre autres choses, mais 
egalement sur la reprise economique et le 
developpement durable. II apparait aujourd’hui 
clairement que le maintien et la consolidation de la 
paix ne sont pas sequentiels. II apparait egalement 
clairement que la transition ne devrait pas reposer sur 
la definition de criteres a atteindre dans tous les 
domaines. 

S’agissant de l’elaboration des capacites, nous 
savons tous ou sont les deficits critiques. II nous faut 
done adopter une approche globale axee sur les 
capacites qui examine les besoins uniformes de 
capacites, dont les moyens de mise en oeuvre tels que 
les moyens de transport aerien, ainsi que les besoins 
civils. 

S’agissant de l’appui global aux missions, nous 
sommes tres heureux que le Secretariat soit passe 
d’une approche axee sur les missions a une approche 
basee sur une gestion plus globale. 

Pour ce qui est du Liban, nous reiterons le plein 
appui du peuple et du Gouvemement libanais a la 
Force interimaire des Nations Unies au Liban (FINUL) 
et a l’Organisme des Nations Unies charge de la 
surveillance de la treve (ONUST). Nous souhaitons 
egalement reiterer dans les termes les plus vifs notre 
condamnation de toutes les attaques commises contre 
la FINUL et l’ONUST. Le peuple libanais apprecie au 
plus haut point le role important que la FINUL joue au 
Sud-Liban et reconnait pleinement les grands sacrifices 
qu’elle a consentis. La FINUL a toujours appuye les 
efforts deployes par le peuple libanais pour mettre fin a 
Foccupation israelienne de sa terre. La FINUL est 
egalement notre partenaire dans nos operations de 
deminage et nos efforts de developpement au Sud- 
Liban. Le peuple et le Gouvemement libanais tiennent 


a exprimer leurs sinceres remerciements et leur 
appreciation aux peuples et aux gouvemements de tous 
les pays foumisseurs de contingents. 

M me Dunlop (Bresil) (parle en anglais ) : D’abord 
et avant tout, je souhaite me faire l’echo de la note 
publiee ce matin par mon gouvemement en exprimant 
la condamnation et les regrets de mon pays concemant 
l’attaque terrible commise contre l’ONU a Abuja. Nous 
exprimons nos condoleances aux families des victimes, 
au peuple et au Gouvemement nigerians et, par 
l’entremise du Secretaire general, a l’ensemble du 
systeme des Nations Unies. Le Bresil est favorable a 
une condamnation energique par le Conseil de securite 
de cet acte monstrueux. 

Je remercie egalement le Secretaire general pour 
son expose ce matin. 

Je felicite votre delegation, Monsieur le President, 
d’avoir encourage le present debat, et vous remercie 
pour le document de reflexion instructif que vous avez 
foumi (S/2011/496, annexe). Etant aujourd’hui l’un des 
principaux pays foumisseurs de contingents, l’lnde est 
bien placee pour mener un debat sur l’avenir de ces 
operations. 

Les situations complexes auxquelles sont 
confrontes les Casques bleus exigent le deploiement 
d’efforts continus pour ameliorer le fonctionnement du 
systeme de maintien de la paix. Aujourd’hui, nous 
avons deux grands defis a relever. 

Le premier consiste a veiller a ce que le maintien 
de la paix produise une paix veritablement durable. 
Dans le climat financier actuel, il y aura toujours des 
pressions pour en faire moins ou se retirer plus tot. 
Toutefois, et notamment lorsque les moyens financiers 
sont reduits, nous devons briser le cycle de la violence 
et jeter les bases d’une paix a long terme. II faut 
accorder une attention accrue au deploiement rapide 
des activites de consolidation de la paix et a la 
promotion de reglements politiques aux conflits. 

Le second defi consiste a rendre nos contingents 
plus efficaces sur le terrain. Nos performances peuvent 
et doivent etre constamment ameliorees. Nous devons 
nous efforcer de parvenir a une comprehension 
commune de ce qui est attendu du personnel de 
maintien de la paix, en definissant notamment des 
normes de base. Nous appuyons egalement les efforts 
continus deployes par le Secretariat pour mettre au 
point une formation plus sophistiquee basee sur des 
scenarios, notamment en ce qui conceme la protection 
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des civils et la riposte face a la violence sexuelle dans 
les conflits. 

L’ONU doit egalement veiller a ce que les pays 
disposes a foumir des contingents aient les moyens 
materiels de les preparer, de les entrainer et de les 
equiper de maniere appropriee. A cette fin, il faut 
foumir un appui direct aux pays fournisseurs de 
contingents et cooperer avec eux afin d’accroitre les 
capacites des organisations regionales telles que 
1’Union africaine. 

Le projet de declaration presidentielle qui sera 
adoptee aujourd’hui signale le fame attachement du 
Conseil aux principes directeurs du maintien de la 
paix : consentement des parties, impartialite et recours 
a la force uniquement en cas de legitime defense ou de 
defense du mandat. Cette declaration rappelle 
egalement que le maintien de la paix repose sur la 
notion de partenariat et souligne le role central des 
pays fournisseurs de contingents dans ce partenariat. 

Chaque pays apporte une contribution distincte. II 
faut reconnaitre et encourager les capacites et les vues 
propres a chacun des pays fournisseurs de contingents. 
La Charte elle-meme met en relief la necessity pour le 
Conseil de consulter les pays qui lui foumissent des 
forces armees. 

II est done tres important de renforcer la 
cooperation triangulaire entre le Conseil de securite, le 
Secretariat et les pays fournisseurs de contingents. A 
cet egard, le Comite special des operations de maintien 
de la paix et le Groupe de travail sur les operations de 
maintien de la paix peuvent apporter des contributions 
cruciales. 

En Haiti et ailleurs, le Bresil a cherche a apporter 
une contribution distincte au maintien de la paix. Des 
soldats bresiliens et des observateurs militaires et de 
police sont presents dans sept missions de maintien de 
la paix sur quatre continents. La culture et l’experience 
du Bresil nous ont amenes a mettre un accent 
particulier, par exemple, sur la cooperation militaro- 
civile, le genie militaire et le couplage d’operations 
militaires avec des actions sociales. 

L’attachement de longue date du Bresil aux 
operations de maintien de la paix des Nations Unies 
reflete notre determination d’apporter une contribution 
positive au maintien de la paix et de la securite 
intemationales. Les Nations Unies peuvent continuer a 
compter sur le Bresil pour maintenir et faire respecter 
les normes les plus elevees de conduite et de discipline 


et pour envoyer les volontaires les plus capables et les 
plus qualifies servir sous le drapeau des Nations Unies. 

M. DeLaurentis (Etats-Unis d’Amerique) (parle 
en anglais ) : Je voudrais commencer, comme d’autres 
orateurs avant moi, en disant un mot de ce qui s’est 
passe a Abuja ce matin. Les Etats-Unis condamnent 
dans les termes les plus energiques Ehorrible attaque 
commise ce matin contre les bureaux des Nations 
Unies a Abuja. Les victimes sont des agents 
humanitaires, des experts du developpement et des 
membres de notre famille des Nations Unies. Nous 
sommes prets a offrir toute l’aide et l’assistance qui 
peuvent etre necessaires aux Nations Unies et a nos 
amis nigerians pour reconstruire et traduire en justice 
les coupables. Nous exprimons nos plus sinceres 
condoleances aux Nations Unies, au peuple nigerian et 
aux families, amis et collegues des victimes. 

J’ai l’honneur de transmettre les chaleureux 
remerciements des Etats-Unis a l’lnde et a vous 
personnellement, Monsieur le President, pour avoir 
organise le debat public d’aujourd’hui sur les 
operations de maintien de la paix. II convient tout 
particulierement que l’lnde ait organise ce debat, etant 
donne son attachement, depuis plusieurs decennies, aux 
operations des Nations Unies a travers le monde en sa 
qualite d’important contributeur de forces militaires et 
de police. Nous vous remercions pour les contributions 
et les sacrifices de votre pays. 

Nous tenons aussi a vous adresser nos 
compliments pour le document de reflexion stimulant 
(S/2011/496, annexe) que vous avez distribue aux 
membres du Conseil pour amorcer le debat. Ce 
document a aide a faire ressortir les problemes sur 
lesquels nous avons des points de vue differents, et 
nous a aussi permis de voir ou nous sommes tous 
manifestement en accord. 

Avant tout, nous convenons pleinement que le 
succes des operations de maintien de la paix des 
Nations Unies depend d’un partenariat solide entre les 
membres du Conseil de securite, les pays foumissant 
des contingents, les pays foumissant du personnel de 
police et le Secretariat. Nous sommes particulierement 
heureux que le projet de declaration presidentielle 
d’aujourd’hui appelle a des mesures concretes afin 
d’approfondir les consultations avec les pays 
fournisseurs de contingents ou de personnel de police 
et recherche un apport plus regulier des commandants 
de forces des Nations Unies, des commissaires de 
police et des autres categories de personnel en 
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uniforme susceptibles de nous proposer une 
interpretation critique des defis et realites qu’ils 
affrontent sur le terrain. Nous accueillons aussi avec 
faveur la suggestion de l’lnde que le Conseil recoure 
plus regulierement aux bons offices et a l’engagement 
diplomatique des pays qui foumissent des contingents 
ou des effectifs de police dans les pays ou les regions 
ou des operations de maintien de la paix sont deployees 
et ou leur engagement pourrait renforcer les efforts 
faits pour surmonter les defis et les obstacles qui 
s’opposent a un processus de paix. 

Alors que nous prenons ces mesures, nous 
renouvelons en meme temps notre engagement de 
poursuivre le programme de reforme du maintien de la 
paix qui a fait l’objet d’intenses debats au Conseil de 
securite et au Comite special des operations de 
maintien de la paix de l’Assemblee generale. Plusieurs 
aspects de ce programme de reforme, malgre leur 
importance, ne sont pas encore menes a terme. 

Concemant la protection des civils, nous 
applaudissons au travail en cours au Secretariat pour 
mettre au point des outils operationnels de formation et 
de planification qui rendront les operations de maintien 
de la paix des Nations Unies plus capables de remplir 
efficacement leurs mandats de protection des civils. 
Nous encourageons les pays foumissant des 
contingents et du personnel de police, aussi bien que 
les missions sur le terrain, a faire usage de ce materiel 
et a foumir une retro-information. 

Concemant les helicopteres, nous partageons les 
preoccupations du Secretariat et des pays foumisseurs 
de contingents, a savoir que le manque chronique 
d’helicopteres militaires entame serieusement la 
capacite des operations de maintien de la paix des 
Nations Unies a remplir leurs mandats, notamment en 
matiere de protection des civils. Nous croyons que 
porter remede a cette lacune strategique doit demeurer 
une haute priorite et appelle une reponse multiforme et 
une reflexion creative des Etats Membres comme du 
Secretariat 

Concemant le commandement des missions, nous 
apprecions les recents efforts du Secretaire general 
pour renforcer le processus de nomination des officiers 
de haut rang sur le terrain. La qualite du 
commandement des missions fait parfois la difference 
entre le succes et l’echec. Nous appuyons les mesures 
prises pour donner aux commandants de mission les 
moyens de d’acquitter de leurs mandats et pour les 
tenir responsables des resultats. Mais cette 


responsabilite n’incombe pas seulement au Secretaire 
general. Nous, Etats Membres, devons proposer nos 
candidats les meilleurs et les plus qualifies aux postes 
de commandement des missions. 

Concemant les normes et capacites, doter de 
l’equipement approprie les commandants de mission 
signifie leur foumir des forces capables de satisfaire a 
des normes de performance clairement definies. Nous 
nous felicitons des recents efforts du Secretariat pour 
mettre au point des normes types a l’usage des 
bataillons d’infanterie. 

Concemant l’etat de droit, nous pensons qu’il 
faut preter autant, sinon plus, d’attention a relever les 
normes de performance des Nations Unies en matiere 
de police, de justice et de peines. Pour edifier une paix 
qui puisse durer sans aide exteme, il est essentiel de 
renforcer l’emprise des institutions judiciaires. En 
outre, il faut que les differentes parties du systeme des 
Nations Unies impliquees dans l’etat de droit 
consolident leur partenariat et agissent de concert. 

Concemant les capacites civiles, l’etat de droit 
est un domaine, mais non le seul, ou il y a beaucoup a 
faire pour garantir que les Nations Unies ont a leur 
disposition des civils qualifies chaque fois que 
necessaire. Le rapport du Groupe consultatif de haut 
niveau sur les moyens civils a mobiliser (S/2011/85) a 
fait la lumiere sur les problemes que nous devons 
aborder pour foumir aux pays sortant d’un conflit et 
aux representants speciaux du Secretaire general les 
meilleurs experts civils a deployer pour soutenir les 
processus politiques et developper les capacites 
nationales. Les Etats-Unis saluent l’activite de la 
Secretaire generale adjointe, M me Malcorra, et de son 
equipe en vue d’elaborer des mesures susceptibles 
d’etre mises en oeuvre sur la base des recommandations 
du rapport Guehenno. 

On fait actuellement beaucoup de bon travail 
pour ameliorer les operations de maintien de la paix 
des Nations Unies, mais il y a aussi quelques 
redoutables difficultes et serieuses lacunes. A mesure 
que nous avan?ons, nous encourageons le Secretaire 
general a nous offrir de franches evaluations de ce que 
les missions peuvent et ne peuvent pas faire dans les 
limites des moyens mis a leur disposition. Si une 
mission est incapable de s’acquitter efficacement de 
son mandat de protection des civils parce qu’elle 
manque d’effectifs correctement formes et equipes, si 
elle manque des helicopteres dont elle a desesperement 
besoin, souffre des insuffisances de son systeme de 
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commandement, controle et communications, ou lutte 
avec certains pays foumisseurs de contingents qui 
obeissent a des consignes nationales, il faut que nous le 
sachions. Et s’il est vrai que des ecarts peuvent exister 
entre mandats et moyens, reconnaissons qu’un 
troisieme ingredient capital est la volonte politique de 
chaque mission ou contingent de mener une action 
energique quand ils ont les moyens de le faire ou en 
ont regu mandat. 

Nous attendons avec interet de nouveaux debats 
entre toutes les parties interessees au maintien de la 
paix concemant la foumiture de forces de maintien de 
la paix dotees des mandats et des moyens necessaires, 
non moins que de la determination attendue de plein 
droit par les populations hotes. Les Etats-Unis 
applaudissent aux nombreux accomplissements des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies au 
cours de plus de 60 annees. Nous rendons hommage 
aux sacrifices des hommes et des femmes - forces 
militaires, forces de police et civils - qui ont servi sous 
le drapeau bleu des Nations Unies pour assurer le 
retablissement de la paix, et nous gardons en memoire 
avec la plus profonde gratitude ceux et celles qui ont 
perdu la vie en servant. 

M. Barbalic (Bosnie-Herzegovine) (parle en 
anglais) : Au nom de mon gouvemement, je voudrais 
exprimer notre profond chagrin et nos vives 
preoccupations a la suite de l’attentat a la bombe dirige 
contre le batiment des Nations Unies a Abuja. II 
convient certainement de condamner severement cet 
acte. Je voudrais aussi exprimer nos condoleances au 
Gouvemement nigerian, au peuple nigerian, a la 
famille des Nations Unies et, bien entendu, aux 
families des victimes. 

Pour commencer, je voudrais remercier l’Inde 
d’avoir organise cet important debat, et le Secretaire 
general de son importante contribution aujourd’hui 
meme. 

Instrument clef du Conseil de securite et 
operation collective des Etats Membres determines a 
maintenir la paix et la securite intemationales, le 
maintien de la paix est devenu une entreprise complexe 
par ses mandats, sa taille et sa nature. Afin de preserver 
leur credibility et de s’acquitter efficacement de leur 
mandat, les missions doivent etre basees sur une 
comprehension claire et commune des principes 
directeurs du maintien de la paix : le consentement des 
parties, le non-recours a la force sauf en cas de 
legitime defense et 1’impartiality. 


Les missions de maintien de la paix doivent etre 
dotees de mandats clairs, credibles et realisables, 
accompagnes des ressources suffisantes, pour 
s’acquitter des taches assignees. Avec des mandats qui 
prevoient d’importantes taches de consolidation de la 
paix, les missions de maintien de la paix 
pluridimensionnelles comportent desormais des 
activites diverses et requierent des connaissances 
specifiques multiples. La coordination entre la mission 
de maintien de la paix et les autres parties prenantes 
doit s’effectuer de maniere coherente et integree. 

Des sa phase de creation, la mission doit prevoir 
et evaluer quelles structures du Gouvemement hote ont 
besoin d’etre appuyees pour garantir que celui-ci 
dispose des capacites suffisantes pour assumer 
progressivement les responsabilites initialement 
confiees a la mission de maintien de la paix. La 
question du consentement et ses liens potentiels avec la 
notion de souverainete nationale revet une importance 
capitale et les preoccupations et priorites du 
Gouvemement hote doivent imperativement etre prises 
en compte. 

Renforcer les capacites des organisations 
regionales et sous-regionales est un autre aspect 
important, pour lequel le transfert des connaissances, la 
formation et la mise en pratique des enseignements 
tires de l’experience sont particulierement 
fondamentaux. Par ailleurs, integrer le savoir-faire et 
l’experience des missions et ameliorer l’examen et 
1’evaluation des taches initiales de consolidation de la 
paix dans les mandats et la composition des operations 
de maintien de la paix permettra de passer de maniere 
plus efficace et plus reussie d’une mission de maintien 
de la paix a une autre forme de presence des Nations 
Unies. 

II est indispensable d’avoir des seances de 
consultation et d’echange d’informations plus efficaces 
entre le Conseil, le Secretariat et les pays foumisseurs 
de contingents ou d’effectifs de police. De cette 
maniere, le Conseil pourra recevoir des informations 
fiables du terrain qui seront utiles au processus de prise 
de decisions, tandis que les pays foumisseurs de 
contingents ou d’effectifs de police pourront eux 
optimiser leurs contributions. Nous pensons que des 
reunions regulieres entre les membres du Conseil et les 
pays foumisseurs de contingents ou d’effectifs de 
police avant le renouvellement d’un mandat devraient 
s’articuler autour d’un ordre du jour detaille afin 
d’encourager les echanges sur les problemes 


.1-48152 


19 




S/PV.6603 


operationnels et la mise en oeuvre du mandat sur le 
terrain. 

Le Groupe de travail sur les operations de 
maintien de la paix joue un important role d’instance 
de discussion et d’echange de vues sur la maniere 
d’ameliorer la cooperation entre les pays foumisseurs 
de contingents et d’effectifs de police, le Secretariat et 
le Conseil de securite. Nous pensons que les 
recommandations concretes de ce Groupe devraient 
etre prises en consideration par tous les acteurs 
concemes. Les exposes par les chefs des composantes 
militaires sur la mise en oeuvre du mandat d’une 
mission de maintien de la paix donnee devraient 
permettre de mieux comprendre non seulement les 
difficultes operationnelles, mais aussi comment les 
moyens disponibles influent sur l’execution du mandat. 

Les Etats Membres doivent continuer de 
renforcer leurs efforts pour repondre aux demandes de 
foumiture de personnel pour les operations de maintien 
de la paix des Nations Unies. Ils doivent etre 
pleinement informes des exigences du processus de 
constitution des forces. 

En tant que pays foumisseurs de contingents et 
d’effectifs de police, la Bosnie-Herzegovine a toujours 
mis l’accent sur l’importance de la cooperation, des 
consultations et des echanges de vues avec les autres 
pays foumisseurs de contingents et d’effectifs de 
police afin de parvenir a une comprehension commune 
du mandat d’une mission et de sa mise en oeuvre. II est 
en outre necessaire de mobiliser et de susciter l’appui 
des Etats Membres en ce qui conceme les competences, 
le materiel ou les moyens mis a disposition des 
contingents. 

Pour que le maintien de la paix soit plus efficace, 
toutes les parties prenantes doivent participer de 
maniere utile. Elies doivent se montrer plus efficaces, 
accroitre ou mieux utiliser les ressources disponibles, 
et enfin, evaluer, consolider et ameliorer en 
permanence cette entreprise complexe chargee 
d’ceuvrer au benefice du maintien de la paix et de la 
securite intemationales. 

M. Berger (Allemagne) (parle en anglais ): 
L’Allemagne condamne energiquement l’attentat 
perpetre contre la Maison des Nations Unies a Abuja. 
Nous adressons nos sinceres condoleances aux families 
des victimes, au Gouvemement nigerian et a 
l’ensemble du systeme des Nations Unies. 


Je tiens a remercier le Secretaire general de son 
expose penetrant, et vous-meme, Monsieur le President, 
de la convocation de ce debat important. Comme nous 
le savons tous, l’lnde est l’un des pays qui contribuent 
le plus au maintien de la paix depuis de nombreuses 
decennies. L’Allemagne souscrit a la declaration qui 
sera prononcee par le representant de 1’Union 
europeenne un peu plus tard. Nous nous felicitons du 
role actif et utile joue par le Groupe de travail sur les 
operations de maintien de la paix et nous voudrions 
remercier l’Ambassadeur Ogwu pour la competence 
avec laquelle elle dirige ce Groupe de travail. 

Les operations de maintien de la paix sont au 
cceur du role joue par l’ONU pour maintenir la paix et 
la securite intemationales. Nous devons avoir une 
strategic globale et coherente dans ce domaine. Cette 
strategic suppose notamment d’adapter en permanence 
la diplomatic preventive, et le retablissement, le 
maintien et la consolidation de la paix a revolution de 
la situation. Ces demieres annees, beaucoup a ete fait 
pour reformer le maintien de la paix des Nations Unies, 
notamment en termes de doctrine et d’examen des 
capacites. Forts de ces efforts pour adapter et renforcer 
l’efficacite du maintien de la paix, nous estimons qu’il 
est absolument primordial d’examiner et d’ameliorer 
en permanence les domaines clefs de cette activite, 
notamment la definition et la gestion des missions, 
d’accroitre l’efficacite sur le terrain, y compris pour ce 
qui est du deployment renforce, de preciser et 
d’ameliorer les fonctions critiques, d’amplifier 
l’impact des missions et de prevoir l’avenir. Sur cette 
toile de fond, je voudrais mettre en avant quelques 
aspects particulars de ces domaines clefs qui revetent 
une importance singuliere a nos yeux. 

Premierement, la definition des mandats et des 
missions devrait se fonder sur un processus de 
planification ouvert, associant des les premieres heures 
un vaste eventail d’experts et de contributeurs 
potentiels, en particular les pays foumisseurs de 
contingents ou d’effectifs de police, ainsi que les 
principaux bailleurs de fonds. II faut egalement tenir 
compte du role du systeme penitentiaire dans les 
situations de maintien de la paix. Un processus de prise 
de decisions prevoyant une interaction entre les 
principaux acteurs des les premieres phases 
contribuerait a gerer les attentes et a faciliter le 
processus de constitution des forces. De telles 
procedures sont obligatoires dans d’autres 
organisations intemationales. A cette fin, le Comite 
d’etat-major devrait etre revitalise et son role renforce. 
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En outre, des le depart, lorsque cela est possible, 
les mandats de maintien de la paix devraient comporter 
des criteres clairs et faisant l’objet d’une surveillance 
pour jeter les bases d’une strategic de sortie axee sur 
des solutions politiques durables. Le partenariat entre 
maintien et consolidation de la paix est primordial. 
Nous appuyons totalement les initiatives visant a 
ameliorer la communication et a trouver un meilleur 
systeme pour mettre en commun les informations 
refues des pays foumisseurs de contingents, des 
experts militaires, des pays foumisseurs d’effectifs de 
police, des principaux bailleurs de fonds et d’autres 
acteurs clefs des processus de paix. 

Deuxiemement, en ce qui conceme l’efficacite 
sur le terrain, y compris le deployment renforce, le 
maintien de la paix requiert des moyens suffisants et 
des structures efficaces. Dans ce contexte, nous 
appuyons vigoureusement la mise en oeuvre d’une 
strategic globale d’appui aux missions. 

En ce qui conceme le deploiement du personnel, 
je voudrais faire deux commentaires a propos du 
personnel civil et du personnel de police. Le personnel 
civil a un role determinant a jouer dans un contexte de 
maintien de la paix dans la mesure ou il fait office de 
chef de file dans les domaines politique, humanitaire et 
des droits de l’homme, ainsi que pour tout ce qui 
conceme les fonctions administratives et de gestion 
associees. Dans ce contexte, je voudrais reaffirmer que 
nous sommes favorables a ce que soit entrepris 
rapidement l’examen des capacites civiles. Nous 
devrions faire fond sur les capacites locales existantes 
et sur les capacites des Etats Membres et des 
organisations regionales. Les reglements de l’ONU 
doivent etre adaptes pour faciliter les conditions pour 
les Etats Membres qui souhaitent appuyer l’ONU en 
mettant leurs capacites civiles a disposition. 

La constitution des forces de police, aussi 
difficile soit-elle, demeure cruciale. Meme si un grand 
nombre d’effectifs de police competents est deja 
engage a l’echelle intemationale, il est toujours 
difficile de trouver des effectifs de police en nombre 
suffisant pour faire en sorte que des agents de police 
bien entraines soient envoyes sur le terrain et ainsi 
garantir la viabilite des efforts. 

Troisiemement, en ce qui conceme l’execution 
des fonctions fondamentales, la protection des civils 
est de plus en plus le critere a l’aune duquel se mesure 
le succes d’une operation de maintien de la paix. C’est 
a la fois un defi et une chance. C’est une chance, parce 


que la protection des civils est desormais generalement 
admise comme faisant partie des mandats de maintien 
de la paix, et ce, tout en respectant le fait que les Etats 
ont la responsabilite premiere de proteger leurs civils. 
Cependant, c’est aussi un defi compte tenu du fosse qui 
existe entre les aspirations, y compris celles des 
mandats confies par le Conseil de securite, et la realite 
sur le terrain, en particular s’agissant des moyens dont 
disposent les missions pour s’acquitter efficacement de 
leurs fonctions de protection. Nous pronons done un 
renforcement des mesures permettant d’evaluer la 
protection, ainsi que les echanges entre missions et une 
plus grande mise en valeur des enseignements tires de 
l’experience. 

Dans le contexte de la protection des civils, les 
enfants dans les conflits armes meritent notre attention 
particuliere. Ils sont les membres les plus vulnerables 
des societes, aussi bien comme victimes que comme 
participants forces aux conflits. Une protection 
speciale contre la violence, notamment sexuelle, ainsi 
que pour les ecoles et les hopitaux est necessaire, 
comme il est affirme dans la resolution 1998 (2011), 
adoptee recemment, tout comme le sont des approches 
specifiques dans le domaine du desarmement, de la 
demobilisation et de la reintegration. 

Les soldats de la paix transforment les mandats 
en actions concretes sur le terrain et preservent l’espoir 
de paix. Des mandats clairement definis, des ressources 
adequates et des structures de commandement et de 
controle fiables sont essentiels pour reussir a maintenir 
la paix, de meme que pour garantir une transition 
reussie du maintien de la paix a la consolidation de la 
paix. 

L’Allemagne reste attachee a toutes les initiatives 
favorables a un maintien de la paix plus efficace et plus 
efficient. Il n’existe pas de solution de rechange aux 
operations de maintien de la paix. Toutefois, nous 
devons garder a l’esprit que leur deploiement ne 
devrait se faire qu’en dernier recours. La prevention 
des conflits doit etre la priorite. 

Pour terminer, je tiens a saisir cette occasion pour 
remercier d’avoir accompli son devoir l’ensemble du 
personnel militaire et civil des Nations Unies ayant 
participe aux operations de paix passees et presentes et 
lui exprimer notre plus profonde gratitude. 

Je remercie la delegation indienne d’avoir 
prepare le projet de declaration presidentielle, que nous 
soutenons pleinement. 
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M. Sangqu (Afrique du Sud) (parle en anglais ) : 
L’Afrique du Sud s’associe au Secretaire general pour 
condamner dans les termes les plus fermes l’attentat 
contre le batiment des Nations Unies a Abuja. Nous 
exprimons notre profonde sympathie aux blesses et nos 
condoleances aux families des victimes de ce crime 
odieux, a leurs families, au peuple et au Gouvemement 
de notre pays frere du Nigeria et a la famille des 
Nations Unies. 

Nous remercions la delegation indienne d’avoir 
organise cet important debat sur la situation du 
maintien de la paix des Nations Unies. Nous 
remercions egalement le Secretaire general d’avoir fait 
part de son point de vue sur cette activite phare de 
l’Organisation. 

L’Afrique du Sud s’associe a la declaration qui 
sera prononcee par le representant du Maroc au nom du 
Mouvement des pays non alignes. 

Ce debat souligne de nouveau l’urgence de se 
pencher aujourd’hui, serieusement et collectivement 
sur la complexity du maintien de la paix. Le maintien 
de la paix est l’un des meilleurs outils dont dispose 
l’Organisation des Nations Unies, en particulier le 
Conseil de securite, pour s’acquitter de sa 
responsabilite, inscrite dans la Charte, de maintenir la 
paix et la securite intemationales. 

Nous tenons a souligner que le maintien de la 
paix n’est pas en soi la panacee pour regler les conflits. 
II doit faire partie integrante d’une solution politique 
plus large s’attaquant a leurs causes profondes. 
L’Afrique du Sud appuie done les efforts visant a 
promouvoir et a renforcer les solutions politiques aux 
conflits, notamment par la mediation, la prevention et 
la gestion des conflits, et la consolidation de la paix. 
C’est ce que preconise clairement le chapitre VI de la 
Charte des Nations Unies. 

Compte tenu de la nature changeante des conflits, 
caracterisee par des differends infra-etatiques, des 
Etats militaires forts et des groupes d’opposition dotes 
de ressources, le Conseil de securite doit s’efforcer de 
tirer pleinement parti des processus politiques, y 
compris ceux qui ont ete lances par les organisations 
regionales. De cette fa<;on, les missions de paix 
peuvent en meme temps contribuer a appuyer les 
efforts pour parvenir a une paix durable. 

Ma delegation tient a rappeler que les missions de 
maintien de la paix des Nations Unies doivent 
constamment etre en accord avec les principes et 


objectifs consacres par la Charte des Nations Unies. 
Les principes du consentement des parties, du non- 
recours a la force sauf en cas de legitime defense, de la 
definition de mandats clairs et solides, et de 
l’impartialite doivent etre fidelement respectes. Nous 
devons veiller a ce que le maintien de la paix des 
Nations Unies ne soit pas politise ou utilise a mauvais 
escient d’une maniere autre que celle prescrite par le 
Conseil. Nous devons etre en garde contre le risque 
que le maintien de la paix des Nations Unies ne soit 
per<;u comme prenant parti, car cela saperait la 
credibility de l’ONU. 

II est essentiel de disposer de ressources flexibles, 
previsibles et durables pour les operations de maintien 
de la paix - en particulier lorsqu’il s’agit du continent 
africain. L’Union africaine continue de jouer un role de 
premier plan en matiere de prevention, de gestion et de 
reglement des conflits sur le continent, conformement 
au Chapitre VIII de la Charte des Nations Unies. II sera 
necessaire que le Conseil prenne des mesures 
audacieuses et depasse une rhetorique trop connue pour 
faire en sorte que les missions de l’Union africaine 
autorisees par le Conseil, y compris la Mission de 
l’Union africaine en Somalie, disposent de ressource, 
catalyseurs et capacites suffisants afin de s’acquitter de 
leurs mandats. 

Bien que nous soyons encore plus encourages par 
l’observation du Secretaire general dans son rapport 
sur l’appui aux operations de maintien de la paix de 
l’Union africaine (S/2009/470), qui reconnait la 
contribution africaine au maintien de la paix, le rapport 
met egalement en avant les besoins de 1’Afrique dans 
le domaine de la gestion des conflits. Nous croyons 
que le rapport reaffirme aussi le role des organisations 
regionales dans le maintien de la paix et de la securite 
intemationales, comme le prevoit le Chapitre VIII de la 
Charte des Nations Unies. 

Ma delegation est d’avis que le partage des taches 
est essentiel pour faire face aux defis complexes du 
maintien de la paix. Alors que beaucoup d’entre nous 
reconnaissent l’importance de notre responsabilite 
collective de garantir l’efflcacite du maintien de la paix, 
elle devrait etre guidee par une volonte politique et 
s’accompagner d’actions effectives sur le terrain. C’est 
pourquoi nous encourageons l’ensemble des Membres 
de l’Organisation des Nations Unies a contribuer 
genereusement a toutes les operations de maintien de la 
paix, tant en personnel qu’en materiel. 
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L’Afrique du Sud soutient le renforcement de la 
cooperation triangulaire entre le Conseil de securite, 
les pays foumisseurs de contingents et le Secretariat, 
en vue d’ameliorer l’efficacite du maintien de la paix, 
depuis la phase de planification jusqu’aux etapes du 
retrait. Nous saluons par ailleurs le role que joue le 
Groupe de travail plenier du Conseil de securite sur les 
operations de maintien de la paix, sous presidence 
nigeriane, et qui s’inscrit dans 1’amelioration des 
rapports entre le Conseil et les pays foumisseurs de 
contingents. 

Chacun sait que les membres du personnel de 
maintien de la paix sont les premiers acteurs de la 
consolidation de la paix, car ils creent un 
environnement sur, propice a l’execution des premieres 
taches de consolidation de la paix. L’Afrique du Sud 
maintient que 1’integration du maintien de la paix et de 
la consolidation de la paix peut jouer un role important 
pour jeter les fondements d’une paix durable, de l’etat 
de droit et de la bonne gouvemance. Instaurer, 
maintenir et consolider la paix exige une approche 
integree qui incorpore des activites de consolidation de 
la paix des le debut de la mise en place des missions de 
maintien de la paix. 

Nous sommes d’avis que le respect de l’egalite 
des sexes dans les missions de maintien de la paix 
garantit que les experiences et les preoccupations des 
femmes figurent en tete de liste des aspects politiques 
des operations de maintien de la paix. Nous saluons le 
travail qui a ete fait jusqu’a present par le Secretaire 
general afin de veiller a ce que le nombre de femmes a 
des postes de direction augmente. L’Afrique du Sud se 
felicite du role strategique qu’ONU-Femmes va jouer 
pour faciliter 1’integration des de la problematique 
hommes-femmes dans la mise en oeuvre des mandats 
de maintien de la paix. 

Nous nous rejouissons de l’adoption du projet de 
declaration presidentielle dont nous sommes saisis, car 
il va donner une impulsion aux efforts de maintien de 
la paix du Conseil et renforcer ses relations avec les 
pays foumisseurs de contingents. 

Enfin, nous rendons hommage a tous les hommes 
et femmes qui participent et continueront de participer 
aux operations de maintien de la paix des Nations 
Unies. Nous saluons le devouement et le courage dont 
ils font preuve pour rendre le monde meilleur et plus 
sur. Nous rendons un hommage special a ceux qui ont 
fait l’ultime sacrifice au service de la paix et 
l’humanite. 


Le President (parle en anglais ) : Je vais a 
present faire une declaration a titre national. 

Tout d’abord, je tiens a remercier le Secretaire 
general, S. E. M. Ban Ki-moon, de sa participation au 
present debat public, ainsi que de sa declaration. Je me 
joins egalement au Secretaire general et aux autres 
membres du Conseil de securite pour condamner dans 
les termes les plus forts l’attentat commis ce matin 
contre le batiment des Nations Unies a Abuja, au 
Nigeria. II a fait de nombreux morts et blesses, et je 
tiens, comme d’autres, a exprimer notre profonde 
sympathie aux blesses et nos condoleances aux 
families des victimes de ce crime odieux, ainsi qu’au 
peuple et au Gouvemement nigerians. En outre, a 
l’instar du Secretaire general, j’adresse a l’ensemble de 
la famille des Nations Unies notre profonde sympathie 
suite a ce tragique attentat terroriste. 

Le maintien de la paix est un terme dont il n’est 
pas fait mention dans la Charte des Nations Unies. 
Pourtant, il est devenu la vitrine de l’Organisation des 
Nations Unies. Il consomme davantage de ressources, 
emploie un personnel plus nombreux et occupe une 
part plus importante du temps du Conseil de securite 
que tout autre sujet, et aucun autre instrument du 
Conseil n’a eu autant d’impact sur le developpement et 
l’application du droit international et du droit 
international humanitaire que ses mandats de maintien 
de la paix. Les operations de maintien de la paix ont 
donne a l’ONU une reputation d’impartialite et 
d’equite. 

L’Inde s’enorgueillit d’etre associee aux activites 
de maintien de la paix des Nations Unies depuis la 
creation de l’ONU. En tant que pays ayant foumi plus 
de 100 000 soldats de la paix a la quasi-totalite des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies au 
cours des six demieres decennies, nous savons 
egalement que les choses ont beaucoup change depuis 
le deployment des premieres missions de maintien de 
la paix il y a plus de cinquante ans. 

Le contexte geopolitique dans lequel sont menees 
aujourd’hui les operations de maintien de la paix est 
tres different de celui de l’epoque. Les capacites 
mondiales - economiques, politiques et militaires - ont 
egalement considerablement change. En outre, les 
operations de maintien de la paix actuelles doivent 
principalement gerer des problemes intra-etatiques et 
jouent de mo ins en moins le role traditionnel de force 
d’interposition entre des Etats en guerre. Le 
programme de maintien de la paix a egalement ajoute 
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de nouvelles dimensions a differents domaines civils et 
de police et les initiatives de l’ONU en matiere de 
consolidation de la paix exigent une evaluation 
approfondie de l’ensemble des activites de maintien de 
la paix. 

La communaute intemationale doit relever le defi 
de faire fond sur les gains acquis dans le cadre des 
operations de maintien de la paix et faire en sorte 
qu’elles restent adaptees aux realites actuelles. 
Aujourd’hui, les activites de maintien de la paix des 
Nations Unies sont aux prises avec un certain nombre 
de difficultes en raison du manque important de 
ressources et parce qu’il est demande aux soldats de la 
paix de faire plus avec moins. Les programmes 
ambitieux n’ont pas ete appuyes par les ressources 
financieres, operationnelles et logistiques necessaires. 
Le manque de ressources met a mal Lefficacite 
operationnelle des missions de maintien de la paix et 
nuit a la credibilite des mandats du Conseil. Les 
mandats doivent en outre correspondre a la realite de la 
situation sur le terrain. 

Le Conseil doit examiner serieusement et le plus 
rapidement possible les propositions visant a ce que 
l’etablissement des mandats par le Conseil se fasse en 
deux temps dans le cadre d’un processus tenant compte 
de la complexite des situations sur le terrain et les fasse 
correspondre aux besoins en ressources. La necessite 
de mener des consultations poussees avec les pays 
foumisseurs de contingents et d’effectifs de police doit 
faire partie integrante du processus de formulation du 
mandat. 

L’Inde constate egalement que le processus de 
recrutement a des postes clefs est lent et lourd. Ce 
processus pourrait etre accelere si l’on se reposait 
davantage sur le personnel detache par les 
gouvemements des Etats Membres. II beneficierait en 
outre des experiences concretes de ces personnes en 
matiere d’edification d’un Etat. Cela est vrai non 
seulement pour les postes sur le terrain mais aussi pour 
les structures d’encadrement du Departement des 
operations de maintien de la paix et du Departement de 
l’appui aux missions. 

Compte tenu de l’importance de l’Afrique dans le 
programme de maintien de la paix des Nations Unies, 
l’Inde encourage le renforcement des capacites du 
mecanisme de paix et de securite de 1’Union africaine 
afin que l’Union africaine puisse devenir un partenaire 
plus efficace et plus competent du systeme des Nations 
Unies. 


Le maintien de la paix est un partenariat entre les 
membres de ce Conseil, l’Assemblee generate, les pays 
foumisseurs de contingents et d’effectifs de police et le 
pays hote. II est essentiel que les principes 
fondamentaux relatifs au consentement des parties, au 
non-recours a la force sauf en cas de legitime defense 
ou de defense d’un mandat, et a l’impartialite, soient 
energiquement preserves. Cela est important pour que 
les operations de maintien de la paix restent credibles 
et continuent d’etre universellement acceptees. 

Recemment, plusieurs mandats d’operations de 
maintien de la paix ont integre des taches qui amenent 
a s’interroger sur le principe du consentement, mettant 
les soldats de la paix dans des situations difficiles sur 
le plan juridique et entravant l’efficacite de leur action. 
Le principe d’appropriation nationale doit etre au cceur 
de toutes les activites de maintien et de consolidation 
de la paix des Nations Unies. 

Pour terminer, je voudrais rendre hommage a tous 
les soldats de la paix, y compris ceux de mon pays, qui 
ont perdu la vie au service d’operations des Nations 
Unies. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil de securite. 

A l’issue de consultations entre les membres du 
Conseil de securite, j’ai ete autorise a faire, au nom du 
Conseil, la declaration suivante : 

« Le Conseil de securite reaffirme que la 
Charte des Nations Unies lui confie la 
responsabilite principale du maintien de la paix et 
de la securite intemationales. 

Le Conseil affirme qu’une operation de 
maintien de la paix ne peut aboutir que dans le 
respect des principes fondamentaux du maintien 
de la paix, y compris ceux qui concement le 
consentement des parties, l’impartialite et le non- 
recours a la force, sauf en cas de legitime defense 
ou de defense d’un mandat autorise par lui. 

Le Conseil insiste sur le role joue par les 
Casques bleus en appui a l’action menee pour 
promouvoir le bon deroulement des processus 
politiques et le reglement pacifique des differends. 
Soulignant qu’il faut que les mandats soient 
effectivement executes pleinement et exactement, 
il declare qu’il compte continuer d’en examiner et 
d’en suivre regulierement l’execution. II est 
conscient du role que les organisations regionales 
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peuvent jouer dans le maintien de la paix en vertu 
du Chapitre VIII de la Charte. 

Le Conseil sait aussi combien il importe de 
donner aux operations de maintien de la paix des 
mandats clairs, credibles et realisables. II se rend 
aussi compte qu’il leur faut une quantite 
suffisante de ressources operationnelles et 
logistiques, bien gerees et employees de fagon 
efficace et economique, parfaitement adaptees 
aux mandats approuves et defmies a partir d’une 
analyse realiste de la situation. II prie le 
Secretaire general de presenter, dans ses exposes 
de la situation de chaque operation de maintien 
de la paix, un avis realiste sur l’incidence des 
capacites disponibles et des plans de logistique 
sur l’execution des differents volets des mandats. 

Le Conseil, se felicitant des efforts que font 
les Etats Membres pour repondre plus rapidement 
aux demandes de foumiture de personnel destine 
a participer aux operations de maintien de la paix 
des Nations Unies, souligne combien il importe 
que les forces soient constitutes rapidement, des 
le debut du processus de formulation des mandats. 

Pour le Conseil, les activites de maintien de 
la paix des Nations Unies sont le fruit d’une 
collaboration au niveau mondial, a laquelle 
contribue et est attachee la totalite du systeme des 
Nations Unies. Le Conseil insiste sur la necessite 
d’ameliorer la communication entre lui-meme, les 
pays foumisseurs de contingents ou de forces de 
police et le Secretariat, ainsi qu’avec les autres 
parties concemees, conformement a la resolution 
1353 (2001) et afin de creer un climat de 
confiance reciproque, de partenariat et de 
cooperation et de lui permettre de tirer parti, 
lorsqu’il prend ses decisions a propos des 
mandats de maintien de la paix, des vues de ceux 
qui agissent sur le terrain. Il souligne aussi 
combien il importe d’ameliorer le systeme de 
consultation entre ces acteurs, afin que la 
situation sur le terrain, le mandat de la mission et 
son execution soient mieux compris par tous. Il 
accueille avec satisfaction les suggestions 
concemant les moyens d’ameliorer ces rapports 
et souligne l’utilite des activites de son Groupe 
de travail sur les operations de maintien de la 
paix. 

Le Conseil, reaffirmant les 
recommandations faites dans ses resolutions 


1327 (2000) et 1353 (2001), ainsi que dans les 
declarations de ses presidents en date des 3 mai 
1994 (S/PRST/1994/22), 4 novembre 1994 
(S/PRST/1994/62), 28 mars 1996 

(S/PRST/1996/1 3), 31janvier 2001 

(S/PRST/200 1/3), 17 mai 2004 (S/PRST/2004/16) 
et 5 aout 2009 (S/PRST/2009/24) et dans la note 
de son President en date du 14janvier 2002 
(S/2002/56), confirme qu’il compte se donner 
encore plus de mai, a l’avenir, pour les appliquer 
integralement. 

Le Conseil rappelle en particulier la 
declaration de son President datee du 4 novembre 
1994 (S/PRST/1994/62), ainsi que sa resolution 
1353 (2001) et la decision y prise de distribuer 
aux pays foumissant des contingents ou des 
forces de police, lorsqu’ils sont invites a le 
rencontrer ou a rencontrer le Secretaire general, 
un document a caractere officieux presentant ses 
projets, dormant la liste des problemes dont il doit 
s’occuper et indiquant dans quels documents 
trouver tout ce qu’il est utile de savoir sur la 
situation et son contexte. Il prie le Secretariat de 
distribuer a ces pays, au plus tard le 15 de chaque 
mois, une invitation a assister aux rencontres 
qu’il prevoit de consacrer avec eux, dans le mois 
qui suit, aux mandats des differentes missions. Ce 
systeme de notification automatique ne 
l’empechera pas de convoquer, en plus, des 
reunions de crise speciales avec ces pays, sous 
court preavis, selon qu’il conviendra. 

Le Conseil, sachant qu’il faut qu’il se 
menage un meilleur acces a des avis militaires, 
notamment ceux que peuvent lui donner les pays 
foumissant des contingents, compte continuer de 
s’y employer. Il maintiendra a l’examen le role du 
Comite d’etat-major. Il sait l’avantage qu’il y a a 
se tenir regulierement en contact avec la direction 
des missions, notamment grace a la seance 
d’information annuelle des chefs de composante 
militaire. Il serait heureux qu’il y ait des reunions 
analogues avec les chefs de composante police, 
ce qui l’aiderait a mieux comprendre les 
problemes operationnels. 

Le Conseil se declare decide a continuer 
d’ameliorer la fagon dont il envisage les 
premieres activites de consolidation de la paix et 
a tenir compte de ses observations dans la 
formulation des mandats et dans la composition 
des operations de maintien de la paix. A ce 


.1-48152 


25 



S/PV.6603 


propos, il constate avec reconnaissance ce que les 
Casques bleus et les missions de maintien de la 
paix apportent aux premieres activites de 
consolidation de la paix, ainsi que la necessity 
d’integrer les competences speciales et 
Pexperience des missions dans l’elaboration des 
strategies de maintien de la paix. 

Le Conseil est egalement conscient de 
l’important travail accompli par le Comite special 
des operations de maintien de la paix et par la 
Cinquieme Commission de l’Assemblee generale. 

Le Conseil s’engage a progresser sur le plan 
de l’amelioration de la productivity de ses 
relations avec les pays foumissant des 
contingents ou des forces de police et a faire en 
2012 le point du chemin parcouru. » 

Cette declaration sera publiee en tant que 
document du Conseil de security sous la cote 
S/PRST/2011/17. 

Conformement a l’accord auquel sont parvenus 
les membres du Conseil, je rappelle a tous les orateurs 
qu’ils sont pries de limiter la duree de leurs 
declarations a un maximum de quatre minutes afin que 
le Conseil puisse mener ses travaux avec diligence. 

Je donne maintenant la parole au representant du 
Guatemala. 

M. Rosenthal (Guatemala) (parle en espagnol ) : 
Le Guatemala s’associe aux delegations qui ont 
exprime leur indignation a la suite des evenements 
survenus ce matin dans la ville d’Abuja et exprime ses 
condoleances les plus sinceres au systeme des Nations 
Unies, ainsi qu’au Gouvernement et au peuple 
nigerians. 

Qu’il me soit permis, Monsieur le President, de 
vous remercier d’avoir convoque ce debat public sur 
les operations de maintien de la paix des Nations Unies, 
ainsi que pour votre document de reflexion tres 
instructif (S/2011/496, annexe) et tres utile a notre 
debat. Je remercie egalement le Secretaire general pour 
son expose ce matin. 

Le Guatemala est un pays qui a beneficie des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies, 
notamment dans le domaine du desarmement, de la 
demobilisation et de la reinsertion, immediatement 
apres la signature de nos accords de paix a la fin de 
1996. Nous avons egalement pris une part active aux 
operations de maintien de la paix en tant que pays 


foumisseur de contingents. En d’autres termes, nous 
avons ete beneficiaries et foumisseurs de ces 
operations. C’est pourquoi cette question revet une 
grande importance pour mon pays. 

Nous croyons, comme l’indique le document de 
reflexion, que les operations de maintien de la paix 
sont une activite centrale de l’Organisation et que, dans 
l’ensemble, elles sont couronnees de succes. Leur 
caractere et leur ampleur ont beaucoup change au cours 
des ans, en particulier depuis le rapport historique de 
Lakhdar Brahimi en l’an 2000 (S/2000/809). Nous 
constatons sur le site Web de l’ONU sur le maintien de 
la paix, que depuis cette date, le Secretariat a etabli 
21 rapports de base sur cette question, couvrant de 
nombreux domaines qui, auparavant, n’etaient meme 
pas pris en compte. Nous avons egalement un ordre du 
jour prospectif grace au processus «Horizons 
nouveaux», dont le document de reflexion ne fait 
curieusement pas mention. Le maintien de la paix 
concorde egalement avec la consolidation de la paix, ce 
qui, tout simplement, elargit et approfondit notre ordre 
du jour thematique. 

Je voudrais n’aborder qu’un seul aspect de cet 
ordre du jour vaste et complexe, a savoir, le partage 
des responsabilites entre les Etats Membres dans les 
operations de maintien de la paix. Cette question est 
evoquee dans le document de reflexion, mais la source 
de mon inspiration provient essentiellement de mon 
experience personnelle a la presidence des debats tenus 
en Cinquieme Commission sur le budget des operations 
de maintien de la paix pour l’exercice fiscal allant de 
juillet 2011 a juin 2012. Mon point principal est le 
suivant : tant que pres de 90 % du budget sera fourni 
par moins de 10 pays industrialises et que pres de 90 % 
des contingents proviendront d’un ensemble heteroclite 
de 10 pays en developpement, les tensions continueront 
de s’accumuler au risque de provoquer un accident, 
voire une collision eventuelle entre les Etats, ce qui 
pourrait compromettre l’avenir de cette activite. 

Une intervention de cinq, voire de quatre minutes, 
ne laisse guere le temps de s’etendre, et encore moins 
de faire des propositions. Mais le diagnostic est clair : 
nous devons rationnaliser la fa<;on dont sont calcules 
les taux des remboursements verses aux pays 
foumisseurs de contingents. De l’autre cote de 
l’equation, il conviendrait peut-etre de revoir le bareme 
des quotes-parts pour le financement des operations de 
maintien de la paix. 


26 



S/PV.6603 


Mais ma preoccupation principale emane de 
l’optique d’un pays foumisseur de contingents. II 
n’existe ni explication rationnelle sur la fa<;on dont ont 
ete calcules les taux actuels des remboursements verses 
aux pays foumisseurs de contingents et de materiel, ni 
une analyse couts-avantages rationnelle de l’ensemble 
des operations de maintien de la paix des Nations 
Unies. Bien entendu, on ne saurait exprimer en termes 
monetaires le fait de sauver des vies et de maintenir la 
paix, meme si les couts ont une valeur numerique 
precise. La seule chose que nous savons a l’heure 
actuelle, c’est qu’evidemment l’ONU en « a pour son 
argent » pour ce qui est du maintien de la paix. 

A notre avis, il est inutile de considerer les 
operations de maintien de la paix comme un grand 
exercice de sous-traitance par lequel les pays 
developpes paient des contingents a bas prix venus de 
pays en developpement pour mener a bien cette tache 
ardue et dangereuse. Entre autres choses, cela est assez 
degradant pour les pays foumisseurs de contingents. 

S’agissant du moins de mon propre pays, nous ne 
considerons pas ces operations comme un service bien 
remunere, mais plutot comme une participation a un 
veritable partenariat, sous la banniere des Nations 
Unies, conformement a ce que prone la Charte, a savoir 
le noble objectif de maintenir la paix. Ce qui nous 
motive a participer au maintien de la paix, c’est la 
fierte et le professionnalisme de nos forces armees, 
ainsi qu’un certain sens de l’engagement, meme dans 
des pays tres eloignes du notre, par exemple en 
Republique democratique du Congo. 

Cela dit, nous esperons recouvrer les couts de 
participation au maintien de la paix, comme permettent 
de l’augurer la resolution 63/285 adoptee par 
l’Assemblee generale, puis la resolution 65/289, 
notamment aux paragraphes 69 et 70 qui ont trait a la 
revision de la methode de calcul du taux de 
remboursement aux pays foumisseurs de contingents. 

Le President (parle en anglais) : Je donne la 
parole au representant de l’Argentine. 

M. Oyarzabal (Argentine) {parle en espagnol ) : 
Tout d’abord, mon pays condamne dans les termes les 
plus forts l’attentat qui a vise la Maison des Nations 
Unies a Abuja, et je tiens a adresser nos condoleances 
aux families des victimes, au Gouvemement nigerian et 
a l’ensemble du systeme des Nations Unies. 

Je voudrais vous feliciter, Monsieur le President, 
du travail accompli en tant que President du Conseil de 


securite durant le mois d’aout, et je vous remercie 
d’avoir convoque ce debat public sur un sujet auquel 
mon pays attache une grande importance. 

L’Argentine appuie le developpement d’un 
systeme de maintien de la paix transparent et 
democratique dans le cadre de l’Organisation des 
Nations Unies, avec des institutions et des mecanismes 
multilateraux consolides qui servent a faire respecter le 
droit international. Vu que les operations de maintien 
de la paix constituent l’instrument clef de 
l’Organisation pour maintenir la paix et la securite 
intemationales, notre participation active a ces 
missions est une manifestation claire de notre 
implication dans ledit systeme qui, selon nous, devrait 
continuer d’etre progressivement ameliore et renforce a 
l’avenir. 

En plus de contribuer a la consolidation du 
systeme de maintien de la paix, l’autre raison 
fondamentale de notre participation aux missions de 
paix decoule de la relation etroite qui existe 
aujourd’hui entre maintien de la paix et protection des 
droits de l’homme, notamment grace a la remise sur 
pied des institutions et au renforcement de la 
democratic et de la primaute du droit dans les pays ou 
les missions multidimensionnelles sont de plus en plus 
complexes. A cet egard, nous pensons que revolution 
vers ce type de missions plus complexes et integrees, 
avec des mandats et des regies d’engagement clairs, 
constitue l’un des plus grands acquis de la demiere 
decennie, que nous devons preserver et perfectionner. 

L’Argentine participe actuellement a six missions 
de maintien avec ses effectifs militaires et de 
police. Recemment, avec le Chili, nous avons presente 
a l’ONU la force de paix conjointe « Croix du Sud » 
qui, a partir de 2012, sera mise a la disposition du 
Systeme de forces et moyens en attente des Nations 
Unies. Nous esperons egalement que la compagnie 
d’ingenieurs commune avec le Perou sera prete en 
2012, afin de la deployer dans le cadre de la Mission 
des Nations Unies pour la stabilisation en Haiti. 

Tout ce que je viens de dire concemant l’avenir 
des operations de maintien de la paix est subordonne a 
l’obtention d’un financement adequat. A cet egard, en 
tant que President du Groupe des 77 et la Chine, mon 
pays vient de negocier avec achamement, dans le cadre 
de la Cinquieme Commission de l’Assemblee generale, 
une resolution dans laquelle un consensus a ete obtenu 
sur les prochaines mesures a adopter, compte tenu de la 
necessite que les efforts des pays foumisseurs de 
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contingents et d’effectifs de police aux missions de 
maintien de la paix s’accompagnent d’un engagement 
similaire de la part des pays ayant des responsabilites 
financieres plus importantes. II ne s’agit pas ici d’une 
question purement budgetaire, mais d’une question 
politique qui porte atteinte a la performance et la 
credibility de l’Organisation dans une affaire aussi 
importante que le maintien de la paix et qui, par 
consequent, doit necessairement etre prise en 
compte dans tout examen et toute planification des 
futures missions de maintien de la paix. 

Notre pays a discute de cette question et d’autres 
encore cette annee, pendant la difficile session de fond 
du Comite special des operations de maintien de la 
paix, ainsi qu’a l’Assemblee generale, en adoptant une 
attitude constructive sur la question. L’axe principal de 
notre position est le respect de la participation 
nationale des entreprises dans les pays ou des missions 
de paix sont deployees. Sur cette base, 1’Argentine 
soutient toutes les ameliorations apportees aux 
mecanismes des missions qui contribuent a leur 
efficacite dans l’accomplissement de leurs mandats, et 
qui permettent d’obtenir de meilleurs resultats et de 
meilleures conditions pour le personnel deploye sur le 
terrain. A cet egard, nous pensons que la creation du 
Departement de l’appui aux missions et la mise en 
oeuvre progressive de la strategic globale d’appui aux 
missions constituent un progres qui permettra 
d’optimiser les ressources et de rendre plus efficaces 
les taches de maintien de la paix. 

II existe un consensus parmi les membres de 
l’Organisation concemant la necessite d’ameliorer la 
capacite de l’ONU de mener a bien des operations de 
paix en renfor9ant le partenariat de cooperation qui, 
dans la pratique, rassemble les membres du Conseil de 
securite, qui ont defini le mandat des operations de 
maintien de la paix, le Secretariat, l’Assemblee 
generale, le pays hote de la mission de maintien de la 
paix et les pays foumisseurs de contingents et 
d’effectifs de police, qui devront mettre en oeuvre le 
mandat sur le terrain. A cet egard, mon pays estime 
que pour accroitre l’efficacite de ce partenariat, il est 
necessaire d’ameliorer encore davantage la 
communication et la coordination entre les membres. 
Dans ce contexte, nous soulignons l’initiative du 
Conseil tendant a ce que les reunions informelles du 
Conseil de securite avec les pays foumisseurs de 
contingents et d’effectifs de police soient convoquees 
dans un delai suffisant avant la date de renouvellement 
du mandat des missions. 


Nous tenons enfin a souligner l’importance des 
groupes d’amis dans le cadre de ce partenariat de 
cooperation. Le Groupe des Amis d’Haiti, dont 
l’Argentine fait partie avec d’autres membres de ce 
Conseil et plusieurs pays de la region, est un exemple 
evident de l’importance du role de ces mecanismes 
informels. Par l’examen des projets de resolution 
renouvelant le mandat de la Mission en Haiti, entre 
autres choses, le Groupe contribue a maintenir l’appui 
des Etats Membres a la Mission, assurant a la fois la 
continuity des efforts et 1’unite des objectifs. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Republique 
de Coree. 

M. Kim Sook (Republique de Coree) (parle en 
anglais) : Avant de commencer, je voudrais offrir ma 
solidarity aux blesses et mes plus sinceres 
condoleances aux families de ceux qui ont perdu la vie 
dans l’attaque terroriste commises aujourd’hui contre 
les locaux de l’ONU a Abuja. Le Gouvemement coreen 
condamne cette attaque, et se tient aux cotes du peuple 
nigerian et des Nations Unies en ce moment difficile. 
Dans le meme temps, je tiens a reaffirmer le soutien de 
mon gouvemement a la poursuite des efforts 
intemationaux visant a eradiquer le terrorisme a travers 
le monde. 

Monsieur le President, je tiens tout d’abord a 
vous remercier d’avoir organise ce debat public 
important sur les operations de maintien de la paix des 
Nations Unies. 

Les operations de maintien de la paix sont 
considerees comme le domaine d’activites le plus 
visible de l’ONU. Elies n’ont cesse d’evoluer au cours 
des six demieres decennies pour regler avec succes 
differents problemes causes par divers conflits. Ma 
delegation estime particulierement encourageants les 
efforts deployes recemment dans le cadre d’operations 
de maintien de la paix en Cote d’Ivoire, qui ont 
contribue a mener a bien la transition democratique et 
la stabilisation dans la region, ainsi qu’au Soudan, 
durant le processus referendaire pacifique. Neanmoins, 
dans le meme temps, nous devons reconnaitre qu’il 
reste encore beaucoup a faire pour obtenir de meilleurs 
resultats et mettre pleinement a profit le potentiel des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies. 

Comme cela est decrit dans le document officieux 
sur l’initiative Horizons nouveaux, le cadre des 
operations de maintien de la paix a considerablement et 
rapidement change depuis la publication en l’an 2000 
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du rapport Brahimi (S/2000/809), un document qui a 
fait date. Les effectifs des operations de maintien de la 
paix ont plus que quintuple depuis 2000. En outre, les 
mandats des operations ont ete elargis, passant de la 
surveillance de cessez-le-feu militaires a la protection 
des civils, la gouvernance, les droits de l’homme, l’etat 
de droit et les premieres activites de consolidation de la 
paix. Dans cet environnement qui change rapidement, 
de nouveaux problemes ne cessent d’apparaitre et il 
devient de plus en plus difficile d’executer les mandats. 
A cet egard, ma delegation tient a faire plusieurs 
recommandations en vue d’une amelioration generale 
de l’efficacite des operations de maintien de la paix des 
Nations Unies. 

Tout d’abord, il faut redoubler d’efforts pour 
mobiliser les ressources de la maniere la plus efficace 
possible tout en encourageant dans le meme temps un 
appui accru de la part des Etats Membres. Aujourd’hui, 
la demande croissante d’operations de maintien de la 
paix des Nations Unies n’est pas accueillie par la 
foumiture de ressources correspondantes par les Etats 
Membres, ce qui entraine parfois un manque de 
ressources essentielles telles que les helicopteres 
militaires. Il s’agit d’un obstacle majeur a l’efficacite 
globale et a la securite des operations de maintien de la 
paix des Nations Unies et a leur personnel. A cet egard, 
ma delegation accueille avec satisfaction l’idee d’une 
strategic globale d’appui aux missions presentee dans 
le rapport du Secretaire general publie sous la cote 
A/64/633. Une telle strategie devrait contribuer a faire 
d’importantes economies dans les operations de 
maintien de la paix et a utiliser pleinement les 
capacites existantes. 

Deuxiemement, il serait souhaitable d’etudier des 
mecanismes de deployment rapide qui soient 
plausibles et realisables. La conclusion recente 
d’accords de cooperation entre missions - entre la 
Mission des Nations Unies au Liberia et l’Operation 
des Nations Unies en Cote d’Ivoire - est un bon 
exemple qu’il faut etudier plus avant. Dans le meme 
temps, les Etats Membres sont vivement encourages a 
reagir plus rapidement aux crises. Gardant cela a 
l’esprit, le Gouvemement de la Republique de Coree a 
adopte en 2009 une legislation nationale permettant de 
deployer des forces en attente dans un delai tres court. 

Troisiemement, il faut absolument renforcer la 
disponibilite, le deployment et l’adequation de 
l’ensemble des capacites civiles. Avec l’elargissement 
des composantes non militaires des operations de 
maintien de la paix, les civils jouent un role de plus en 


plus important dans des domaines essentiels tels l’etat 
de droit, les droits de l’homme et les elections. A 
l’heure actuelle, les operations de maintien de la paix 
des Nations Unies emploient 22 000 civils environ, 
dont des volontaires des Nations Unies, qui 
represented 18 % du personnel des 16 missions. A cet 
egard, ma delegation accueille favorablement les 
recommandations figurant dans le rapport du Groupe 
consultatif de haut niveau charge de mener une etude 
sur les moyens civils intemationaux (S/2011/85), qui 
vise a renforcer les moyens civils intemationaux. 

Quatriemement, il faut elargir la coordination des 
activites entre l’ONU et les pays beneficiaires, et entre 
l’ONU et les organisations regionales. Cela est 
particulierement important lorsqu’une nouvelle mission 
est creee ou qu’une mission existante est elargie, les 
mandats devant toujours correspondre aux besoins sur 
le terrain et le concept des mandats devant etre 
clairement accepte. Etant donne que la majorite des 
demandes de nouvelles operations de maintien de la 
paix des Nations Unies conceme l’Afrique, ma 
delegation souligne l’importance de la coordination des 
efforts pour renforcer les capacites des pays africains et 
de l’Union africaine en matiere de maintien de la paix. 

Enfin, il faut une prise de conscience accrue du 
fait que le maintien et la consolidation de la paix ne 
constituent pas des phases distinctes. Le maintien de la 
paix ne peut seul regler tous les problemes rencontres 
dans des societes sortant d’un conflit. Une paix durable 
ne peut etre realisee que lorsque le maintien de la paix 
prend concretement la forme d’une consolidation de la 
paix a plus long terme. A cet egard, ma delegation 
encourage une continuity entre les missions de 
maintien et de consolidation de la paix et une etroite 
coordination des activites entre le Departement des 
operations de maintien de la paix et les differents 
entites des Nations Unies, notamment la Commission 
de consolidation de la paix, pour bien determiner 
l’ordre et etablir les priorites des activites. 

Depuis sa premiere contribution en 1993, la 
Republique de Coree a vigoureusement appuye les 
operations de maintien de la paix des Nations Unies. 
Aujourd’hui, 640 effectifs militaires et de police sont 
deployes sur le terrain, le nombre le plus important 
depuis que la Republique de Coree est devenue 
Membre de l’Organisation des Nations Unies. Ma 
delegation saisit cette occasion pour reaffirmer notre 
ferine appui aux operations de maintien de la paix des 
Nations Unies. 
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Avant de terminer, ma delegation tient a exprimer 
ses sinceres condoleances aux pays et aux families des 
soldats de la paix qui ont sacrifie leur vie au service 
des nobles ideaux du maintien de la paix des Nations 
Unies, et a rendre a nouveau hommage a ceux qui 
restent exposes au risques intrinseques poses par ce 
travail difficile par nature. 

Le President (parle en anglais ): Je donne la 
parole au representant du Maroc. 

M. Loulichki (Maroc) {parle en anglais ) : J’ai 
l’honneur de prendre la parole au nom du Mouvement 
des pays non alignes. Ce faisant, je tiens a condamner 
dans les termes les plus fermes l’acte terroriste 
ignominieux qui a pris pour cible un complexe des 
Nations Unies a Abuja, et a presenter nos sinceres 
condoleances au peuple et au Gouvemement nigerians, 
a l’ONU et aux families des victimes. 

Le Mouvement des pays non alignes apprecie 
l’initiative de l’lnde de consacrer un debat thematique 
opportun et toume vers l’avenir qui represente un 
exercice de reflexion collective sur l’avenir des 
operations de maintien de la paix, une activite phare 
des Nations Unies. Je saisis egalement cette occasion 
pour remercier S. E. le Secretaire general, M. Ban Ki- 
moon, de sa participation a la presente seance et de son 
expose detaille sur la question dont nous sommes saisis. 

Les operations de maintien de la paix sont 
dynamiques par nature et ont progressivement evolue, 
d’operations de maintien de la paix dotees de mandats 
limites pour surveiller les cessez-le-feu, principalement 
dans le cadre de conflits interetatiques, a des missions 
de la paix complexes et aux aspects multiples 
rassemblant des composantes militaires, de police, 
civiles et humanitaires et qui operent souvent dans des 
situations de conflits internes. Ces changements ont ete 
geres, en grande partie avec un attachement constant 
aux principes essentiels de longue date du maintien de 
la paix des Nations Unies. 

L’histoire du maintien de la paix s’explique 
principalement par le fait qu’il reste le moyen le plus 
efficace sur le plan des couts de prevenir un conflit et 
qu’il est un veritable reflet du principe de securite 
collective. Les Etats Membres sont par consequent 
tenus de respecter les principes directeurs des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies. 
Ces principes directeurs - le consentement des parties, 
le non-recours a la force sauf en cas de legitime 
defense ou de defense du mandat et 1’impartiality 
- constituent les fondements ethiques et moraux des 


operations de maintien de la paix des Nations Unies. 
Le Mouvement des pays non alignes souligne 
egalement que les principes d’egalite souveraine, 
d’independance politique, d’integrite territoriale de 
tous les Etats et de non-intervention doivent etre 
respectes dans ce domaine. 

Le Mouvement insiste sur le fait que les 
operations de maintien de la paix des Nations Unies ne 
doivent pas servir a s’attaquer aux causes profondes 
des conflits, un objectif qui appelle une action 
coherente, bien planifiee et complete ainsi que des 
instruments politiques, sociaux, economiques et de 
developpement appropries. Le maintien de la paix ne 
saurait se substituer a un processus politique global. Le 
present debat sur l’avenir du maintien de la paix met en 
lumiere la necessity d’adopter une position plus 
audacieuse sur l’interaction entre securite et 
developpement, entre autres defis. 

Le Mouvement des pays non alignes apprecie la 
reconnaissance croissante par tous les acteurs de la 
pertinence de la position qui reste la sienne, a savoir 
que le maintien de la paix doit beneficier d’emblee de 
l’appui politique necessaire et de ressources humaines, 
financieres et logistiques suffisantes, et etre egalement 
dote de mandats et de strategies de sortie clairement 
definis et realisables. 

Le Mouvement des pays non alignes foumit 87 % 
du personnel deploye dans les missions de maintien de 
la paix des Nations Unies, et compte parmi ses 
120 Etats membres la majority des pays ou l’ONU a 
des operations de maintien de la paix. Ces donnees, 
entre autres faits, donnent aux pays foumisseurs de 
contingents le droit de participer a part entiere au 
processus de planification, ainsi qu’a tous les aspects et 
toutes les phases des operations de maintien de la paix 
des Nations Unies. Les mandats etant executes sur le 
terrain par les pays foumisseurs de contingents, ces 
demiers devraient assumer un role central, de la 
formulation des politiques au processus de prise de 
decisions et au deployment. L’experience directe des 
membres du Mouvement des pays non alignes en tant 
que pays foumisseurs de contingents et pays hotes 
permettrait de faire une evaluation objective des lieux 
et du moment ou une operation est deployee et des cas 
ou renforcer ou reduire une operation, la realisation de 
la paix et de la securite etant 1’objectif et l’indicateur 
principaux du succes des missions de maintien de la 
paix. 
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Comme nous avons desormais un large consensus 
sur la necessity d’etablir une meilleure interaction avec 
les pays foumisseurs de contingents, nous sommes 
d’avis que le moment est venu de chercher des moyens 
novateurs de traduire nos intentions en actes. Nous 
attendons avec impatience de nous engager dans un 
debat plus pointu sur les possibility d’etablir un 
dialogue et une interaction plus structures entre les 
pays foumisseurs de contingents, le Conseil de securite 
et le Secretariat. 

A cet egard, nous devrions chercher a elargir 
encore la base des pays foumisseurs de contingents en 
encourageant de nouveaux pays a participer et 
d’anciens pays foumisseurs de contingents a reprendre 
leur contribution. Cette activite phare des Nations 
Unies ne peut pas continuer a etre finance par une 
partie seulement des membres de l’Organisation. Pour 
garantir le niveau approprie de reponse en termes 
d’etendue et d’ampleur des operations de maintien de 
la paix, tous les membres devraient traiter des 
difficulty liees a un deployment dans un 
environnement hostile et dans des contextes politiques 
ardus. De plus, un partage et une contribution plus 
larges de la part de tous les Etats Membres 
garantiraient une unite de vue propice a la realisation 
de notre objectif commun, a savoir, la paix et la 
securite. La question du cout des contingents merite 
plus d’attention. 

Les missions de maintien de la paix ont des 
mandats de plus en plus lourds et des ressources de 
moins en moins suffisantes. Le fosse entre mandats et 
ressources fait courir aux operations de maintien de la 
paix des Nations Unies le risque d’etre trop sollicitees. 
A ceci s’ajoute la demande croissante d’elargir les 
operations, ce qui presente un defi strategique pour 
l’ONU. Le Mouvement des pays non alignes rappelle 
avec preoccupation que de nombreux contingents sont 
deployes sur des zones geographiques qui depassent 
leurs capacites. 

Le Mouvement des pays non alignes rappelle 
egalement que l’amelioration du maintien de la paix 
exige une gestion proactive de la logistique et de 
l’appui aux missions de maintien de la paix. Au cceur 
de ce defi est la necessity de remedier aux deficits de 
capacite dont nous sommes tous bien conscients. Le 
Mouvement des pays non alignes regrette que des 
missions de maintien de la paix d’une importance 
critique ne disposent toujours pas des moyens 
necessaires, qu’il s’agisse de moyens de transport 
aerien, d’hopitaux de campagne, de compagnies de 


transport, de dispositifs de vision nocturne et autres 
equipements critiques. 

Le budget du maintien de la paix a atteint le 
chiffre record de 8 milliards de dollars, preuve non 
seulement de la diversification des taches d’appui aux 
missions, mais aussi du fait que les missions 

multidimensionnelles et integrees sont plus exigeantes 
en termes de ressources financieres, d’equipement et 
de capacity. II faut done aborder les questions 
relatives a l’appui aux missions d’une maniere 
holistique. 

Le rapport Brahimi, de 2000, sur les operations 
de maintien de la paix des Nations Unies examine la 
question sensible de l’etendue et des limites du recours 
a la force. A cet egard, il convient de mentionner ici 
que le rapport indique clairement que « la force a elle 
seule ne saurait engendrer la paix; elle ne peut 
qu’ouvrir un espace dans lequel la paix pourra etre 
edifiee ». ( S/2000/809, par. 3) 

Puisque nous cherchons constamment a ameliorer 
le maintien de la paix, nous devrions en meme temps 
etre prudents lorsqu’il s’agit d’imposer la paix. Le 
recours a la force dans les operations de maintien de la 
paix ne doit, en aucune circonstance, compromettre la 
relation strategique existant entre le pays hote et la 
mission de maintien de la paix. 

S’agissant de la notion de dissuasion credible, le 
Mouvement des pays non alignes rappelle que ce 
concept fait deja partie depuis un certain temps des 
operations de maintien de la paix, telles que mises en 
oeuvre par les Casques bleus lorsqu’ils operent 
conformement au Chapitre VII. Dans sa forme actuelle, 
le maintien de la paix est assez solide et robuste, dans 
la mesure autorisee par les principes fondamentaux du 
maintien de la paix et conformement aux volontes 
politiques exprimees, suivant la capacite de la force et 
les limites de la juridiction geographique. 

Les defis inherents au maintien de la paix sont 
bien connus et notre mouvement n’a cesse de reiterer 
quels sont les elements principaux a examiner pour 
ameliorer cette tache importante des Nations Unies. II 
s’agit, premierement, de la volonte politique qui se 
traduit en mandats clairs, realistes et realisables; 
deuxiemement, des ressources; et troisiemement, du 
renforcement des capacity par le biais de la formation. 

Le President (parle en anglais) \ II reste 
plusieurs orateurs sur ma liste pour ce debat. Je 
propose done, avec l’assentiment des membres, de 
suspendre la seance jusqu’a 15 h 30. 

La seance est suspendue a 12 h 45. 
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